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L E T T R E D E B O N N 

Bonn.- Certes, a Paris comme a Bonn, on a tire des conclu­
sions encourageantes des consultations franco-allemandes qui se sont 
deroulees a Bonn les 5 et 6 juillet. De part et d'autre, on a souli­
gne le caractere franc et amical des conversations, la disponibilite 
mutuelle aux concessions, et l'on a mis l 1 accent sur la convergence 
des vues apropos de la plupart des problemes de politique etrangere, 
de Defense et d'economie. De fait d'ailleurs, dans la presse alleman­
de, la majorite des commentaires sur la rencontre Pompidou-Brandt a 
un ton foncierement optimiste. 

Cet optimisme merite cependant d'etre nuance. Depuis la 
signature, en janvier 1963, du Traite de Consultations franco-alle­
mand, il existe une pierre de touche grace a laquelle il est possible 
d'eprouver sans risque d'erreur le degre de reussite des entretiens 
qui, au plus haut niveau, ont lieu deux fois par an entre l es deu.x 
gouvernements:cest le plus ou mains d'active convergence des mesures 
qu'ils prennent tant dans les domaines de la politique etrange re et 
de la Defense qu 1 en matiere economique et monetaire - etant entendu 
que l'objectif du Traite n'est pleinement atteint gue dans la mesure 
ou ce synchronisme s'etend et s'approfondit. 

Mais il est clair qu 1 une telle harmonisation, si elle ne 
fait qu 1 homologuer un consensus affirme de 1 1 un et l'autre c8te 
anterieurement aux consultations, est beaucoup mains significative 
que si elle est le fruit du rapprochement de conceptions initiale­
ment divergentes et qu 1 en m~me temps, elle s 1 inscrit dans le cadre 
politique general qui est admis par les autres partenaires de la 
Communaute. Or, & ce dernier egard, les recentes consultations n 1 ont 
pas connu le succes qui eut ete necessaire a la poursuite de la poli­
tique d'unification europeenne, ~isgue n'ont pas ete resolus les 
differends entre les deux capitales en ce gui concerne la politigue 
monetaire. Ces differends vont done continuer a peser sur le cl.imat 
des relations intracommunautaires, alors pourtant qu 1 ils font obsta­
cle a la definition d 1 une position commune des Six au Fonds Monetaire 
International, et notamment pour la prochaine assemblee generale de 
cette Organisation prevue pour la fin septembre 1971 a Washington. 

A Bonn, on s'est efforce de minimiser cet aspect negatif 
des chases, le Secretaire d 1Etat Ahlers affirmant que l'on etait 
parvenu a reduire ltecart des conceptions. Mais le porte-parole 
fran~ais, Leo Hamon, a en revanche, et tout aussi publiquement, 
exprime la crainte qu'il ne soit pas realiste de s'attendre a une 
position commune des Six hors de la prochaine assemblee generale du 
FMI, si, dtici la, le Mark n'a pas recouvre une parite fix e . 

Ces propos contradictoires ne font gue traduire le dilemme 
OU se trouve enferme le gouvernement federal, et que le gouvernement 
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franc;ais se fait un malin plaisir de mettre au jour. En effet, alors 
que le Chancelier Brandt a maintes fois reconnu que les mesures mo­
n etai res prises a Bonn sent contradictoires avec le Plan d 1 Union 
economique et monetaire europeenne, il en appelle en m~me temps 
pour les justifier a la necessite de retablir 1 1 ordre dans sa "pro­
pre maison" et de la proteger centre 1 t inflation i.mportee. 1., 1 op­
position allemande a beau jeu de faire observer au Chancelier que 
la "maison federale" n 1 est pas seule en cause et gu 1 il s 1 agit aussl_, 
et surtout, de penser a la "toiture europeenne", qui ne peut etre 
maintenue en bon etat que gr~ce a une action commune. Observation 
qui ne 1 1 ewp~che pas de se rallier aux theses de son Ministre d e 
1 1 Economie et des f' inances, Karl Schiller,leq·,el .s'attache moins a 
ec lairer les causes internes du courant inflationniste en Republique 
Federale que les effets negatifs sur le plan monetaire de l'afflux 
incontrole sur le marche allemand d 1 une hot money (dollars a mericains 
notamment) en qu~te de gains speculatifs. 

Karl Schiller a reussi a eviter le contr8l e des changes 
a l 1 e conomie allemande~ faisant valoir gue la flottaison du Mark 
constitue une mesure beaucoup plus efficace contre les troubles 
monetai res, et que 1 1 incertitude OU elle met les operateurs du 
commerce exterieur represente un moindre mal. En fait, il estime que 
cette incertitude est de nature a convaincre, mieux que tout e adjura­
tion gouvernementale, les chefs d'entreprises de la nece ssi te de ne 
ceder que tres mod erement aux revendications d e hausses salaria]es. 
Se lan lui, les tensions nees dans la Communaute a la suite de la de­
cision allemande de faire cavalier seul, et le climat f~che1a qui en 
resulte ne valent pas que le gouvernement f ederal renonce a repre ndre 
en mairi ] ' evolution conjoncturelle de 1 1 economie nation.ale avec la 
fermete necessaire pour la redresser, avec tousles avantages de po­
litique interieure qui doivent en decouler. Simultanement, il insiste 
pour gue la Communaute opte en faveur de l 1 elargissement des marge s 
de fluctuation par rapport au dollar des monnaies de tousles pay s 
membres, assorti d 1 une reduction des marges de fluctuation entre ces 
monnaies elles-m~mes, preface a 1 1 institution d 1 un taux de change 
a bsolument fixe. Ainsi se trouverait ouverte la voie a une flottaison 
cgale et simultanee des six monnaies europeennes face au dollar, au 
cas ou la situation monetaire internationale 1 1 exigerait - rendant 
.£2S Sible de cette maniere une devaluation clandestine de la devise 
americaine. 

Pour des considerations qui touchent d 1 ailleurs essentiel­
lement a la conjoncture economique franc;aise, Paris est llostjle a 
ce programme. En revanche, en Italie. en Belgique et aux Pays - Bas 
d es voix se sont recemment fait entendre en faveur d 1 un examen des 
.1?£0positions allemandes, gui permettraient d'aboutir a des parites 
monetaires realistes. On tient evidemment a Bonn le registre de ces 
ralliements, mais l'espoir d 1 y faire figurer le gouvernement fran~ais 
a son tour a ete malheureusement de<;u. Au contraire, le President 
Pompidou et ses Ministres ont souligne les inconvenients de la flat-
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taison du Mark, a la fois pour la France et pour la Communaute, 
avec une telle force de conviction que leurs interlocuteurs en ont 
cte impressionnes. 

Dans ces conditions, il va maintenant etre infiniment plus 
delicat pour Karl Schiller de s 1 ent~ter a faire prevaloir jusqu'au 
bout ses conceptions au sein du Cabinet. On a d 1 ailleurs la preuve que 
1 1 argumentation de Paris et sa pression n 1 ont pas ete inoperantes 
si 1 1 on reprend les cinq points retenus par le Chancelier pour tirer 
la le~on des entretiens franco-allemands, a savoir : 

- 1°) maintien de 1 1 Union economique et monetaire Europeenne en tant 
qutobjectif; 

- 20) harmonisation des mesures permettant de realiser cet objectif; 

3°) necessite de ne pas laisser le mark flatter indefiniment; 

4°) accord pour faire enteriner par le Parlement les mesures deci­
dees, OU a decider a Bruxelles, notamment pour contenir les mouve­
ments erratiques de capitaux; 

- 5°) creation des 1972 d'un Fonds europeen de reserves. 

Au lendemain des consultations, les points J (flottaison 
du mark) et 4 {contr8le des mouvements de capitaux) retiennent tout 
particulierement 1 1 attention a Bonn. Sur le point J, une rumeur ga­
gne en consistance,selon laquelle c 1 est des le courant aofit gue la 
nouvelle parite du mark pourrait ~tre fixee. Rares en effet sont ceux 
qui pensent possible un retour pur et simple a 1 1 ancienne parite. 
En pratique, on assisterait a une reevaluation de 1 1 ordre de 4 a 5% 
Dans ce cas, il se pourrait d 1 ailleurs guta Bonn on prenne alors les 
Fran~ais au motet qu 1 on insiste pour que soie1 ,t precisees les moda­
litJs d 1 une conference monetaire internationale. 

Sur le point 4, la concession faite par le gouvernement 
federal peut s 1 analyser comme une prudente tentative pour reunir dans 
un package-deal 1 1 ensemble des questions soulevees par la politique 
monetaire - idee que l'on entend d 1 ailleurs exprimer a Rome aussi. 
Quoiqu 1 il en soit, on attacbe a Bonn une grande importance ace que 
soit delimitee avec precision chaque categorie de contr8le, de telle 
sorte que chacun soit etroitement ajuste aux donnees du marche. 

Contrairement ace qui s'etait passe lors des precede nt es 
consultations, l'evolution de la politique agricole commune n'a pas 
e t e placee expressement dans le contexte des difficultes monetaires, 
le Chancelier s 1 etant contente de reaffirmer le soutien de la Re pu­
blique Federale a cette politique et a ses prolongemerits. 
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Quant au souci d 1 ecarter toute menace sur la substance m~me 
de la construction europeenne, il ne s 1 est pas manifeste seulement, 
des deux: c8tes, apropos de la politique agricole, mais aussi a 
propos de 1 1 elargissement de la Communaute avec 1 1 adhesion de la 
Grande-Bretagne, du Danemark, de 1 1 Irlande et de la Norvege. A vrai 
dire, le gouvernement allemand n'est pas encore tout a fait sorti 
de la perplexite OU 1 1 a plonge la rapidite avec laguelle la France 
s 1 est declaree pr~te a ouvrir aux: Britannigues les portes du Marche 
Commun, satisfaisant ainsi une demande formulee de longue date par 
la Republique Federale. Ce qui ne signifie pas pour autant que les 
applaudissements actresses au President Pompidou aient cache la moin­
dre inquietude sur d 1 eventuelles incidences, voire menaces de cette 
nouvelle "entente cordiale" sur la cooperation franco-allemande. 
Bonn fait d 1 ajlleurs ce qu 1 il y a lieu pour dissiper toute appre­
hension dans 1 1 opinion allemande, et il faut reconnaitre qu 1 il y est 
aide par la maniere dont s'est deroulee la derniere rencontre du 
President fran~ais et du Chancelier. 

Celle-ci a eu egalement pour resultat un examen plus at­
tentif a Bonn des suggestions du President Pompidou sur le develop­
~ment politigue de la Communaute, bien que 1 1 on continue a ne pas 
voir clairement comment le noyau d 1 un futur gouvernement europeen 
pourrait se former avec la designation dans chaque pays membre d 1 un 
Ministre des Affaires europeennes. La question se pose en effet de sa­
voir si les sessions que tiendront ces Ministres a Bruxelles ne feront 
que s'ajouter a celles qui reunissent deja en Conseil les autres Mi­
nistres (Affaires Etrangeres, Agriculture, etc .). Ou bien si les nou­
veaux Ministres auront pour t~che de faire davantage penetrer la 
reali te europ·f enne dans les cabinets nationaux ... On ne sai t pas 
trop non plus comment interpreter la suggestion de 1 1 etablissement 
d 1 un contrepoids parlementaire aux Ministres Europeens. Ce contrepoids 
doit-11 resider dans un renforcement des droits du Parlement 
Europe en? 

Ce qu 1 il y a de certain en tout cas est que 1 1 on s 1 opposera 
ace que la Commission soit denaturee pour gtre transformee en un 
simple coll e ge consultatif d 1 experts. Mais, d 1 une fa~on generale, il 
semble que le vocable "pragmatisme" que 1 1 011 utilise frequemment 
depuis quelque temps trahisse plus d 1 incertitudes que de certitudes 
guarn., aux prochains pas a accomplir. Le plus clair est sans doute que 
1 1 on s 1 emploit a Bonn, dans ce contexte, a 8ter toutes chances aux 
opposants en Grande-Bretagne a 1 1 adhesion britannique de se pourvoir 
d 1 armes nouvelles. 

Avec beaucoup d 1 insistance, le Chancelier Brandt a f'ait 
ressortir au President Pompidou le caractere indispensable de rela­
tions harmonieus e s entre les Etats - Unis et la Communaute. Ace propos, 
le Chef du Gouvernernent allemand voudrait que soit cree un Groupe 
Permanent de consultations, tandis que Paris n'envisagerait qu 1 un 
org2.nisme ad hoe. La question des relations avec les Eta ts-Unis a 
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d'ailleurs occupe dans les entretiens une plac e particulierement 
importante s 1 agissant de la politique de De fense. En effet, ni la 
France, ni la Republique Federale ne peuvent se desinteresser d 1 un 
retrai.t partiel des troupes americajnes, et 1 1 on y sait bien que 
ce retrait est ineluctable. Le ChanceJier a done demande au Pre­
sident fran~ais - qui a abonde dans son sens - de suivre rt e tr~s 
pr~s les di s cussions menees ~ ce sujet et de faire valoir que le 
soin de traiter la question d 1 une reduction eguilibree des effec ­
t.ifs ne peut jncomber aux seules superpuissances, ni au cours de 
la futFre Confere nce de securitc europeenne, ni lors de la pre para­
tjon de cette Conference. 
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LE S C O M M U N A U T E S A U T R A V A I L 

UNE CONFERENCE MINISTERIELLE SUR LA COOPERATION SCIENTIFI­
QUE ET TECHNIQUE.- Une conference Ministerielle sur la cooperation 
scientifique et technique, groupant une quinzaine de pays europeens, 
dont notamment les six pays membres de la Communaute et les quatre 
pays candidats a l'adhesion, se tiendra, fin octobre, debut novembre 
1971, a Bruxelles, afin de tirer les conclusions des travaux effectues 
jusqu'a present au sein de groupes et sous-groupes d'experts sur les 
differentes actions de cooperation retenues par le Groupe AIGRAIN 
dans les domaines de la recherche et du developpement OU la coopera­
tion paratt la plus opportune et qui se pr~tent le plus facilement a 
cette cooperation internationale au niveau europeen. 

Malgre certains debats de procedure, l'importance du nombre 
des participants et 1 1 examen de toute une serie de projets qui n'ont 
pas ete tous abordes. Dans certains domaines, par contre, l'on en est 
arrive au point OU une decision ministerielle est possible et mgme ne­
cessaire , les experts ayant acheve l'elaboration de propositions d'ac­
cords techniques de cooperation concernant les modalites, les objec­
tifs et le financement des actions en cause. 

D'autres groupes d 1 experts viennent d 1 etablir des rapports 
concernant les problemes horizontaux qui se posent dans chacune des 
actions sur les plans juridiques, administratifs et financiers. Les 
15 et 16 juillet, un Groupe de Hauts fonctionnaires se prononcera sur 
ces divers rapports qui serviront ensuite de base a la grande dis­
cussion ministerielle. Parmi les projets qui ont d'ores et deja retenu 
l'adhesion unanime, 1 1 on peut noter notamment la creation d'un 
CENTRE METEOROLOGIQUE EUROPEEN qui couvrira pratiquement toute !'Eu­
rope occidentale et dont la performance permettra d 1 ameliorer consi­
derablement la prevision meteorologique dont la duree pourrait etre 
portee de 4 a 10 jours, contre seulement un a trois dans les condi­
tions actuelles. Ce Centre devrait ~tre dote d'un ordinateur d'une 
capacite exceptionnelle . Les depenses necessaires sont estimees a 35 
millions d 1 unites de compte pour les cinq premieres annees, et le 
personnel avoisinerait une centaine d'agents. 

UNE GRANDE CONFERENCE SUR "L'INDUSTRIE ET LA SOCIETE" .­
Sur proposition de M. Spinelli, membre de la Commission plus parti­
culierement responsable des problemes de l'industrie et de la re­
cherche, une conference sur "1 1 Industrie et la Societe" sera proba-
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blement organisee en 1972 a Venise. Elle a fait ltobjet deja d 1 une 
preparation particulierement minutieuse, comportant notamment la 
consultation officieuse prealable. des milieux administratifs et uni­
versitaires interesses, ainsi que des partenaires sociaux des pays 
membres, de fa~on ace qu 1 une decision officielle de la Commission 
sur la date, le lieu et le budget de la Conference puisse intervenir 
avant les vacances d 1 ete. Environ 400 personnes, representant les 
institutions europeennes, les administrations nationales, les uni­
versites et Instituts de recherche,ainsi que les partenaires sociaux 
participeront en principe a ses debats dont les themes principaux 
porteront sur 

- la reduction des disparites sociales et regionales dans la Commu­
naute; 

~ l'evolution des besoins collectifs et qualitatifs de la vie; 

- la Communaute dans le monde. 

Cette conference trouvera sa place dans le vaste ensemble 
de propositions de la Commission en matiere de recherche et de deve­
loppement industriel de la Communaute. 

POLITIQUE COMMUNAUTAIRE SUR LtENVIRONNEMENT.- Un Groupe 
interservices "Environnement" crJe par la Commission en fevrier der­
nier, vient d 1 achever, en vue de son examen par la Commission, une 
proposition pour une politique de la Communaute en matiere d'environ­
nement. Jusqu 1 a present la protection et 1 1 amelioration de l'envi­
ronnement ne fait encore l 1 objet d 1 aucune action dtensemble sur le 
plan communautaire, a 1 1 exception de trois domaines precis : 

- 1°) dans le cadre de la CECA ou des recherches sont encouragees et 
financees, en vertu de 1 1 article 55 du Traite de Paris, dans les 
domaines de la lutte contre la pollution et de la protection des tra­
vailleurs contre les dangers des emissions de poussieres; 

- 2°) dans le cadre du Traite d 1 Euratom qui s 1 occupe de la protection 
sani taire, du contr8le permanent du taux de la radio-activi te de 
l'atmosphere, des eaux et du sol ainsi que du respect des normes de 
base; 

- J 0 ) dans le cadre du Traite de Rome la OU les travaux portent sur 
l'elimination des entraves techniques aux echanges et des distorsions 
de concurrence. 

Juridiquement, le projet de politique de l 1 environnement 
dans la Communaute se base sur 1 1 art. 235 du Traite CEE. Il presente 
une serie de themes d'action qui, de l'avis des experts de la Commis­
sion, pourraient immediatement faire l'objet de travaux preliminaires 
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parallelement aux demarches a engager pour doter la Communaute des 
pouvoirs dtaction necessaires a la realisation du programme general . 

Parmi les actions prioritaires, 1 1 on peut citer : (1) 
la reduction de la concentration des polluants parmi les plus dange­
reux dans 11air et dans 1reau; (2) la reduction de la pollution pro­
voquee par l'usage de certains produits commercialises et par des 
substances resultant de productions industrielles; (J) l 1 amenagement 
des espaces et du milieu naturel; (4) la realisation enfin d 1 etudes 
de base necessaires pour mieux connaitre, definir et resoudre des 
problemes relatifs a l 1 environnement non deja vises. 

AIDES REGIONALES . - Apres de longs efforts, les Etats mem­
bres et la Commission sont enfin arrives a un accord fixant un pla­
fond aux aides regionales dans les regions centrales de la Communaute, 
eliminant ainsi une distorsion de la concurrence au bon fonctionnement 
des institutions communautaires, provoquees par la surenchere crois­
sante en matiere d 1 aides a finalites regionales. Ltaccord prevoit un 
taux maximum de 20 % pour ces aides, celles-ci ne devant done repre­
senter pas plus di cinquieme de llinvestissement apres fiscalisat i on. 
Il entrera en vigueur a partir du 1er janvier 1972, avec une periode 
de transition d 1 un an , date a partir de laquelle les aides devront 
~tre rendues transparentes. En cas de besoin, des derogations au 
plafond pourront ~tre accordees . Precisons que ltaccord ne porte que 
sur les regions centrales, excluant les regions peripheriques, ctest­
a-dire le midi de l 1 Italie , l 1 ouest et le sud-ouest de la France , 
Berlin et la zone longeant la frontiere orientale de la Republique 
Federale d 1 Allemagne. 
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P. 23 - EDITION - Pays-Bas: Les fondateurs de FOTON PUBLISHING. Suisse: Filiale 
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DEVELOPMENT dans la nouvelle SCHNEIDER-ELECTRONIQUE; Representation 
DALE ELECTRONICS pour ALMEX; Dissolution de VIATRON FRANCE. Italie: 
Filiale a Milan pour BRUEL & KJAER de Naerum. Pays-Bas: Representation 
GRAPHIC SCIENCES pour VANANDEL. 

P. 26 - ENGINEERING - Belgique: BELGONUCLEAIRE s'associe aux accords NUCLEAR 
POWER GROUP/KRAFTWERKE UNION. Italie: E.N.I. s 1associe aux accords 
NU CLEAR POWER GROUP /KRAFTWERKE UNION. 

P. 26 - FINANCE - Allemagne: Les fondateurs de G.J.H .. SIEMERS BETEILIGUNGS. 
Belgique: AUTOVERMIETUNG SELBSFAHRER UNION developpe sa filiale de 
Bruxelles. Espagne: Les actionnaires frangais de LEASING BANCAYA. France: 
Accords FIRST BOSTON CORP./FINACOR. Gabon: Actionnaires frangais pour 
S'TE GABONAISE DE PARTICIPATIONS. Italie: Nouveaux actionnaires pour IN­
TERBANCA. Luxembourg: Les fondateurs de L.R. INTERNATIONAL, FINANZ 
BAU HOLDING, SECURITE EXPANSION et FINANCING AMERICAN FINAMERI8ANA. 

P. 28 - INDUSTRIE ALIMENTAIRE - Allemagne: OOUWE EGBERTS dissout D.E.J. 
INTERNATIONAL RESEARCH. France: Fondateurs belges pour COMAVI; Reor­
ganisation chez LESIEUR COTELLE et LESIEUR SODEVA. Luxembourg: Concen­
tration BRASSERIE DE LUXEMBOURG/BRASSERIE DE CLAUSEN. Pays-Bas: 
Rapprochement RADEMAKER'S (La Haye) avec DROSTE. 

P. 29 - METALLURGIE - Allemagne: ALUWERK (Groningue) s 1installe a Haren. Autriche: 
Filiale a Vienne pour GEORG HARTIG (Mannheim). France Etape dans la fusion 
UGINE-KUHLMANN/PECHINEY; Les actionnaires de SOFIFOS; UGINE-KUHLMANN 
entre dans OFIOE qui devient GIFOS. Italie: Les fondateurs de MET ALLURGICA 
& PROMOTING; Naissance de SO. GER. SA. Pays-Bas: Fondateurs britanniques 
pour WATERLOO. Suisse: HAASE & KLJHN de NeuchAtel est d'origine allemande. 

P. 31 - PETROLE - Allemagne: Le reseau KLAUS SALM est repris par CONTINENTAL 
OIL. Grande-Bretagne: DEUTSCHE SCHACHTBAU et TH. WEISSER associes aux 
recherches en Mer du Nord. 

P. 32 - PHARMACIE - France: MULSANT passe sous contr('He americain et LABORATOI­
RES BEYTOUT sous contr(}le hollandais. 

P. 32 - PLASTIQUES - Italie: FRIULIA devient actionnaire de VIPAN. Grande-Bretagne : 
Licence MONTEDISON pour AIRFIX PLASTICS. Pays-Bas : Participation danoise 
dans NEDERLANDSE STEENWOLF ABRIEK. 
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P. 33 - TABAC - Belgique: Filiale pour ELISABETH BAS SIGARENFABRIEKEN de 
Boxtel (sous contr(}le suedois) . 

P . 33 - TEXTILES - Allemagne : VERGAB prend la chafhe de magasins SINN. France : 
AGACHE -WILLOT absorbe des filiales de distribution; SAINT - FRERES devient 
majoritaire direct du BON MAR CHE • Italie: Actionnaire suisse pour FASHION 
INVESTORS. 

P . 34 - TOURISME - Belgique: Dissolution de RELAIS SCANDINAVE . 

P. 34 - -TRANSPORTS - Allemagne: L'armement NORD LINE (Dane mark) s'installe a 
Hambourg; Filiale a Nuremberg pour MARECHAUX & CIE . Belgique: Les 
fondateurs de TRAFINGA-GROSSET . France : Dissolution de TRAVELAIR­
FRANCE . Italie : Expansion a G~nes de MARECHAUX & CIE; Representation 
a Milan pour BELL LIJN. 

P . 35 - DIVERS - Allemagne: BERTELSMANN cede le contrOle de UFA-THEATER 
(exploitation cinematographique) ; INTERNATIONAL SWIMMING POOL (piscines 
"Florida") ferme sa filiale a Francfort. France: SOFISPORT · (affiliee a COFI­
NINDUS) devient actionnaire de DYNAMIC (skis) . 
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I ASSURANCES I 
(621/13) Filiale 34, 7 /65, 3 des groupes de Paris UNION 

FINANCIERE & MINIERE SA (depuis !'absorption par celui-ci du holding d'assurances 
LA PAIX SA - cf. n° 603 p.12) et L'ABEILLE SA (cf. n° 610 p. 17), la compagnie de 
pvrtefeuille LES C:IES D'ASSURANCES ABEILLE & PAIX-C. A.A.P. SA a negocie 
l' absorption de la compagnie A.G. P. - LES ASSURANCES DU GROUPE DE PARIS SA 
(filiale du groupe LA PATERNELLE SA - cf. n° 618 p. 40), dont les actifs ont ete 
evalues (bruts) a F. 388 millions. Transformee en ASSURANCES DU GROUPE DE 
PARIS SA (seconde du nom), elle a en consequence porte son capital a F. 310 millions. 

I AUTOMOBILE I 
(621/13) Le constructeur AUDI NSU AUTO UNION GmbH de 

Neckarsulm (cf. n° 618 p.15) a renforce son reseau commercial a l'etranger avec la 
prise du cont rOle absolu a Paris de la CIE DE COMMERCE & DE C01\1MISSION SA 
(cf. n° 461 p. 20) avec sa filiale (65 %) CIE EUROPEENNE D'IMPORTATION & DIS­
TRIBUTION AUTOMOBILE SA- C. E. I. D. A., qui etait deja son agent ~neral et distri­
buteur en France. 

Propriete pour plus de 75 % du groupe de Wolfsburg VOLKSWAGENWERKE 
AG (cf. n° 618 p. 19) et affiliee a l'ISRAEL BRITISH BANK LTD (Tel Aviv) - laquelle 
s'oppose a aa fusion, approuvee fin juin 1971, avec ce groupe (cf. n° 606 p.14) - AUDI 
NSU negocie par ailleurs la cession du brevet WANKEL de moteur rotatif au groupe 
suedois A/B VOLVO (cf. n° 620 p. 13) ainsi qu 'au groupe FORD M) TOR C0 (cf. n° 593 
p. 19), qui en sera ainsi le second licencie aux Etats-Unis apres GENERAL MOTORS 
CORP. (cf. n° 608 p. 15) . 

(621/13) Les nouveaux liens de cooperation noues debut 1971 
(cf. n° 601 p. 14) entre le constructeur VOLKSWAGENWERKE AG (cf. supra) et son an­
cien importateur en Autriche PORSCHE KONSTRUKTIONEN KG (Salzburg et Vienne) 
ont ete sanctionnes par la creation d'une filiale 25/75, VOLKSWAGEN-PORSCHE AUS­
TRIA GmbH (capital de Sh. 0,4 million), dirigee par MM. G. Schneider-Manns, Theo­
dor Obrietan et Hans Utmmle et chargee de la distribution des vehicules "Volkswagen" 
et "Porsche". 

Majoritaire dans la nouvelle affaire, le partenaire autrichien est lui-m~me 
contrCle par le constructeur de Stuttgart D.R. ING. :ff. C. F. PORSCHE KG (cf. n° 550 
p. 22) a travers sa filiale PORSCHE GmbH (Salzburg). VOLKSWAGEN et PORSCHE 
etaient deja associes pour la realisation des voitures de sport et grand tourisme de la 
serie "VW Porsche 914" (2 . 500 unites/an). 



- 14 -

(621/14) L' entreprise belge de carrosserie pour vehicules 
lourds VAN HOOL & FILS Sprl de Koningshooikt/ Anvers (cf. n° 597 p. 15) se propose 
d'implanter a Lima/Perou une usine d'autobus. 

(621/14) Membre a Marl.rid du groupe public I.N. I. -INSTI-
TUTO NACION AL DE INDUSTRIAS SA (cf. n° 571 p. 42) et affiliee au groupe de Turin 
FIAT SpA (cf. n° 617 p. 30), le constructeur S. E. A. T. -SOC. ESP ANO LA DE AUTOMO­
VILES DE TURISMO SA (cf. n° 590 p. 21) a engage des negociations avec son homolo­
gue CITROEN HISPANA SA de Madrid (cf. n° 620 p. 19) - egalement affiliee a FIAT a 
travers la compagnie CITROEN SA de Par is (cf. n° 611 p. 17) - en vue d'une eventuelle 
rationalisation de leurs productions. 

SEAT a produit 284. OOO vehicules en 197 O, contre 50. OOO pour CITROEN 
HISPANA. 

I BATIMENT & TRA VAUX PUBLICS I 
(621/14) Specialiste de travaux publics, agricoles, mmiers 

et forestiers, la compagnie SOCOL SA de Bruxelles a ouvert a Nuremberg une succur­
sale dirigee par MM. Albin Trubel et Wolfgang Burckhardt. 

La fondatrice (anc. STE DE CONSTRUCTION & D'ENTREPRISES GENE­
RALES-SOCOL, au capital de FB. 120 millions), qu'animent MM. Marcel Paulis et 
Jean Capel, est affiliee aux compagnies COMINIERE SA-STE COMMERCIALE & MINIERE 
DU CONGO SA de Bruxelles (membre du groupe LONRHO LTD de Londres depuis 1970 
- cf. n° 597 p. 22), SOCFIN-STE FINANCIERE DES CAOUTCHOUCS (Bruxelles) et SOC­
FINAL-STE FINANCIERE LUXEMBOURGEOISE SA de Luxembourg (membres toutes deux 
du groupe HALLET - cf. n° 612 p. 29), COMOFI-COMPTOIR MOBILIER & FINANCIER 
SA de Bruxelles (cf. n° 543 p. 24), NAGELMACKERS FILS & CIE Scs (cf. n° 612 p. 29), 
etc •• . 

(621/14) Filiale commune en Suede des compagnies BEIJE-
RINVEST A/B de Stockholm (cf. n° 566 p. 20) et JIM WALTER CORP. de Tampa/Fla. 
(cf. n° 291 p.18), l'entreprise d'elements prefabriques pour b§.timent (portes et cloisons 
notamment) CRAWFORD DOOR EUROPEAN C0 de Torslanda (cf. n° 375 p.20) a installe 
une filiale commerciale en Belgique, CRAWFORD DEUR N. V. (Oudenaarde) au capital 
de FB. 1, 5 million, en association avec sa filiale neerlandaise CRAWFORD DEUR N. V~ 
(Alkmaar), majoritaire. 

La fondatrice possede un important reseau de filiales a l'et ranger, notam­
ment en Grande-Bretagne, Norvege et Danemark. 
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(621 / 15) L ' entreprise neerlandaise de biitirnents industriels 
cles en rnairs BOUW- & BETONMIJ. BOBEMA (Heerlen) a pris pied en Republique Fe ­
derale a vec la creation d'une filiale a Sinnersdorf/Koln, BOBEMA GES. ZUR ERRICH­
TUNG SCHLUSSELFERTIGER BAUTEN mbH (capital de DM. 100. OOO), que dirigent MM. 
L. L. J. Daem s (Maastricht), A. L. Leenaers (Heerlen) et J . T. Koonen (Klirnrnen). 

(621 / 15) Poursuivant la rationalisation de ses inter~ts en 
France (cf. n° 595 p. 15), le groupe britannique de rnateriaux de construction (notarn­
rnent beton precontraint) READY MIXED CONCRETE LTD (Feltharn / Midd.) a pris trois 
nouvelles initiatives : l) apport du Departement "prestations de services techniques , 
financiers et adrninistratifs dans le secteur du beton pr~t a l ' emploi" de sa filiale 
BETON PREMIX SA (Bonneuil-sur-Marne/Val-de-Marne) a une af J.ire recernment cons­
tituee a cet effet, SOFISAG-STE DE FINANCEMENT INDUSTRlEL & DE SERVICES 
A LA GESTION SA (capital de F. 0, 5 million), que preside M. David G. Moseley; 2) 
fusion des filiales BETON PREMIX SA et SUD BETON SA (La Valette-du-Var/Var) au 
profit de la premiere qui, transformee en BETON DE FRA.."I\J'CE SA, a porte son capi­
tal a F. 13, 2 millions en remuneration d' actifs de F. 2 millions; 3) constitution, en 
a ssociation avec les filiales de Feltham R. M. c. FINANCE LTD et R. M. C. MANAGE­
MENT SERVICES LTD, d 'une filiale de portefeuille a Bonneuil-sur-Marne , RMC 
FRANCE SA (capita l de F . 13, 7 millions), que preside M. David G. Moseley et qui 
a regu l e contr dle (quasi-absolu) de SOFISAG et de BETON DE FRANC E. 

Par ailleurs, le groupe a dernierement dote sa filiale de DUsseldorf REA­
DYMIX TRANSPORTBETON VERKAUF GmbH (capital de DM. 100. OOO), que dirigent 
MM. Hans-Ulrich Abshagen et Jtirgen Klepp, d'une succursale a Rern scheid. 

(621/15) Des inte r~ts espagnols portes par M. Marti Vicente 
Fa lco (Castellon) ont ete a l'origine a Nuremberg de la firme de vente de produits ce­
ramiques pour le biitiment et la decoration UNISA BAUKERAMIK GmbH (capital de DM. 
20.000), dont les gerants sont MM. Helmut Fiedler, B . Seeder et Peter Stadtfelder. 

(621 / 15) L' entrepris e de genie civil ST E D'ENTREPRISES 
PERRIN-S.E.P. SA de Paris (cf. n° 242 p.20) a negocie !'absorption de son homologue 
ST E LE BOMIN , CAMINADE & CIE & BETON ARME CONSTRUCTIONS CIVILES & IN­
DUSTRIELLES REUNIES-BACCI SA (P ar i ::i ) : transformee en BETON ARME CONSTRUC­
TIONS CIVILES & INDUSTRIELLES BA CCI SA, elle a porte son capital a F. 14, 8 mil­
lions en remuneration d'actifs estim6s, bruts , a F . 74,9 millions. 

Les deux affaires eta ient associees au s ein de la STE GENE RALE ROUTIE­
RE SA (Paris), ou BA CCI detient desormais une participation preponderante de 41 % 
aux cotes des groupes DUMEZ SA de Nanterre/ Hts-de -Seine (cf. n° 553 p. 26) et RAZEL 
FRERES SA de Paris (cf. n° 593 p. 21). 

A la suite d'un recent accor d av ec l ' ENTREPRISE CARON! SA (La Madeleine/ 
Nord) - devant se mate r ialiser par une prise de participations croisees de 10 % - les 
actionnaires de RAZEL FRERES ont dernierement forme a Paris le holding UNION Fl­
NANCIERE RAZEL SA (capital de F . 8, 4 millions) , charge d'y det en ir l eurs inter~ts. 
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(62 1 / 16) Constituee en avril 1963 sous le nom de HAMPTON 
SONS (FRANCE ) SA par le groupe de promotion immobiliere de Londres HAMPTON 

&z SONS (ADMINISTRATION) LTD (cf. n° 393 p. 20), la societe LEIGH INVESTMENTS 
(FRA..l"JCE) SA (Paris) a ete dissoute. 

I CAOUT CHOU C I 
(621/16) Le groupe caoutchoutier fran9ais MAPA-FIT SA 

de Yilliers-le-Bel/Val d'Oise (cf. n° 589 p. 21) negocie la prise du contd'lle a Dublin 
de l' entreprise de bonnets de bain en caoutchouc IRISH RUBBER LTD. 

Le groupe fran9ais, qui a realise en 1970 un chiffre d'affaires de F. 85,3 
millions, a recemment porte a DM. 2 millions le capital de sa filiale de Ha.novre MAI'A 
GmbH GUMMI & PLASTlKWERKE, au travers de laquelle il partage avec la compa.gnie 
oritanniqu e HAFFENDEN-RICHBOROUGH LTD (Sandwich/ Kent) le contrCle de la firm e 
( ,e Cologne RADIUM GUMMIWERKE GmbH. 

(1'.i21 / 16) Specialiste en Republique Federale de g0u clrons, 
mastics et produits d'etancheite pour le batiment, la firme WILH. A"NDE RNACH KG de 
Beuel-Bonn et Hanovre (cf. n° 154 p.18) s'est donnee a Vienne une filiale comrn e _ ,:! iale 
et d 'assistance technique, ANDERNACH GmbH (capital de Sh. 100. OOO). 

Animee par M. Werner Andernach - gerant de la nouvelle affaire - la 
fo r_Jatr ice, qui possede plusieurs affiliees a l' etranger, notamment ALISO N. V. (Br eda) 
et KOSMOS BEDACHUNGS & ISOLIER GmbH (Zurich), r ea lise avec 180 employes un 
chiGr e d'affaires annuel superieur a DM. 20 millions. 

(621/16) Les cnmpagnies de portefeuille de Luxembourg 
E . £.D. -EUROPEAN ENTERPRISES DEVE LOPMENT SA (cf. n° 618 p.31) et de New 
York SUEZ AMERICAN CORP. (groupe CIE FINANCIERE DE SUEZ & DE L'UNION PA ­
RISIENNE SA de Paris - cf. n° 615 r,. 27) ont participe pour 27, 8 % et 5 % a la crea­
tion a Pa.1· is de l'entreprise de recJ- erche , experimentation, fabrication et commer cia-­
lisa tion de complexes enzymatiques EUROZYM SA (capital de F . 100. OOO), que pres id e 
M. Michel Hooreman, actionnaire pour 66, 4 %. 
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(621/17) Negociee en Republique Federale entre la filfale 
PROGIL SA (cf. n° 520 p. 17) du groupe RHONE POULENC SA (Paris) et le groupe 
SUD-CHEMIE AG de Munich (cf. n° 577 p. 19), une association dans le domain e du 
sulfure de carbone a debouch~. sur la constitution a Munich d 1une filiale 60/4 0 de 
production et vente, S.S. G. -SUDDEUTSCHE SCHWEFELKOHLENSTOFF GmbH (capi­
tal de DM. O, 2 million). 

(621/ 17) La Division 11produits chimiques pour peint11 r es 11 

NUODEX (usines a Elisabeth/ bi. J. , Chestertown/ Md. et Long Beach/ Cal. - cf. n° 57 9 
p.21) du groupe TENNECO CORP. de Wilmington/Del. (cf. n° 611 p.36) a simplHie 
ses interE\ts a Paris en fusionnant ses filiales STE CHIMIQUE POUR INDUSTRIES DI­
VERSES-S. C. I. D. Sarl (cf. n° 519 p. 23) et NUODEX FRANCE Sarl au profit de la 
seconde. 

Celle-ci s'etait assuroocourant 1969 le contr~le absolu de la premiere en 
y reprenant la participation de 60 % de la STE CENTRALE DE DYNAMITE SA (Puteaux/ 
Hts-de-Seine), transformee depuis en STE CENTRALE ROUSSEL NOBEL SA eL affiliee 
pour 43 % au groupe FARBWERKE HOECHST AG (cf. n° 619 p.14). 

(621/ 17) Le groupe britannique d'articles chirn iqu es d ' en -
tretien , cosmetiques, alimenta.ires, etc ••• RECKITT & COLMAN LTD de Hu ll/Y , rks . 
(cf. n° 615 p. 15) allegera ses interE\ts commerciaux en Italie en ferm,rnt en nov ,,mbre 
1971 sa filiale de GE'lnes RECKITT SpA pour confier sa representation u la fi r me de 
Florence SpA IT ALO BRITANNICA L. MANETTI H. ROBERTS & C" (cf, n° 606 p. 30). 

Affiliee nota.mment au groupe PIERELL SpA de Naples et Milan (d. n° 585 
p.45), cette derniere produit deja sous licence du groupe brita.nnique ses produics 11Vect 11 

e t 11Valderma11 
: elle distribuera desormais aussi ses specialites 11Harpic 11

, "Nu g~ Jt" , 
11 Duraglit11

, If Steradent", etc ••• 

r COMMERCE 1 

(621 / 17) Le groupe de centr es comm e rciaux en gros (type 
"Cash and Carry") METRO-SG-GROSSMARKTE GmbH & C° KG de DUss eldod-Gr:ifenberg 
(cf. n° 612 p. 19) a preside a la creation a Vienne de la firme de vente en gros de meu­
bles et articles d'ameublement MOBEL-GROSSVERTRIEBS GmbH (ca pital de Sh. 300. OOO), 
dont le gerant est M. Otto Beisheim (MUlheim/Ruhr). 

(621 / 17) La firme de vente promot ionnelle de tous produit;S 
de consommation MAJE DISTRIBUTION SA de Paris a preside et participe pour 25 % a 
la creation a Bruxelles de la societe MAJE DISTRIBUTION BENELUX SA (capital de FB. 
3 millions), que dirige M. Jean-Paul Halleux (actionnaire pour J 6 , 7 %) et dont les pre­
miers administrateurs sont MM. Paul-Omer Van Lier, Georges Ve rdin, Nicolas Loyens 
(6 , 3 % chacun) et Jean-Pierre Bruggeman (Paris). 
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(621 / 18) La societe de distribution alimentaire DEUTSCHE 
SB-KAUF GmbH & C0 oHG d'Essen (cf. n° 553 p. 23) a cede la cha1ne de magasins 
C. F. BECK GmbH & c ° KG (28 etablissements a Krefeld, DUsseldorf et leurs ~nvirons) 
a la compagnie de commerce et torrefaction de cafes KAISER'S KAFFE-GESCHAFT AG 
de Viersen (cf. n° 614 p.25). 

DEUTSCHE SB-KAUF, qui a realise en 1970 un chiffre d'affaires superieur 
a DM. 400 millions , est contrMee pour moitie chauun par le groupe de combustibles 
et transports RAAB KARCHER GmbH de Karlsruhe (cf. n° 586 p. 41) et la filiale HUGO 
STINNES AG a MUlheim/ Ruhr (cf. n° 618 p. 37) du groupe public VEBA AG de DUssel­
dorf (cf. n° 619 p.35). 

CONSEIL ET ORGANISATION I 
(621 / 18) Animee par M. James Giffen et membre du groupe 

d'import-export GREG-GARY INTERNATIONAL INC. de New York (cf. n° 580 p. 39), la 
societe de conseil en investissements , accords industriels et commerciaux a l'echelle 
internationale, · etc ••• SATRA CONSULTANTS CORP. (New York) s'est donnee une filiale 
a Hambourg, SATRA DEUTSCHLAND GmbH & C° KG, en association paritaire avec la 
filiale MUNCHMEYER IMPORT GmbH de la banque d'affaires de Hambourg MUNCH­
MEYER & C° KG (cf. n° 585 p. 51). 

Dotee dep.1is peu d'une filiale a Londres, SATRA CONSULTANTS (U.K.) 
LTD, dirigee par MM. Ara Oztemel, J.H. Griffen, J.B. Scott et N. Bronstein, la 
fondatrice , que dirige M. Ara Oztemel, possede une societe soeur en Belgique, SATRA 
(BENELUX) SA. Elle a ete recemment partie prenante avec GREG-GARY aux accords 
de principe conclus en URSS par la filiale MACK TRUCKS INC. d'Allentown/ Pa. (cf. n° 
228 p.17) du groupe SIGNAL COS. INC. (cf. n° 601 p. 18). Il s'agit de !'installation a 
Kazan d'une usine de 150. OOO camions lourds/ an, devant ~tre operationnelle en 197 5 
apres un investissement global de $ 1,4 milliard - dont $ 700 millions d'equipements 
seront fournis par l'entremise de GREG-GARY (contractor) ou de SATRA CONSULTANTS. 

(621 / 18) L'accord de cooperation reciproque conclu derniere-
ment en Republique Federale (cf. n° 616 p. 18) entre la firme d'analyses, etudes de mar­
che, sondage d'opinio~. et recherche appliquee INFRATEST GmbH & C° KG et la filiale 
ATWOOD INSTITUT FUR MARKTANALYSE GmbH (Wetzlar) de l'ATWOOD GROUP OF 
COS LTD (Londres) a ete sanctionne par la prise du contrNe (70 %) de la seconde 
par la premiere. 

(621/18) La firme de Lausanne BONNARD & GARDEL-INGE-
NIEURS-CONSEILS SA s'est donnee une filiale sous son nom en France (Rungis/Val-de­
Marne). Au capital de F. 50. OOO, celle-ci a pour gerants MM. Raymond Lafitte et Mi­
chel Hirbec. 

.:.L-:::_ - - -
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I CONSTRUCTION ELECTRIQUE I 
(621 / 19) L'association conclue debut 1971 aux Pays-Bas 

(cf. n° 597 p. 30) dans le domaine du soudage des metaux a l1arc electrique entre le 
groupe BRITISH OXYGEN C0 LTD (Landres) et la filiale SMIT NIJMEGEN ELECTRO­
TECHNISCHE FABRIEKEN N. V. (Nimegue) du groupe HOLEC N. V. (Hengelo) a ete 
sanctionnee par la creation de la societe SMIT WELD N. V. (capital auto rise de Fl. 
30 millions). 

Animee par M. P. Laister et contrClee (54 %) par le partcnaire britan­
nique, celle-ci a regu de celui-ci ses activites commerciales au Benelux et en Repu­
blique Federale (BOC DEUTSCH LAND GmbH de Solingen)), et du parlenaire neerlan­
dais (46 %) sa Division "soudage" SMIT-LAS. 

(621 / 19) Le groupe d'equipements et outillages electriques , 
pneumatiques et electromecaniques 11Amex11 pour garages ALLEN ELECTRIC & EQUIP ­
MENT C0 de Kalamazoo/ Mich. (cf. n° 571 p. 29) a renforce sas interets en Republique 
Federale en reprenant a la compagnie de portefeuille ROMEICO BETEILIGUNGS GmbH , 
propriete de M. H.P. Heyne, son contr6le sur l' entreprise d' installations de lavage 
pour garages ROBERT MEIER & C° KG (Ahrens burg b. Hambou rg), qui realise av ec 
200 employes un chiffre d'affaires annuel de DM. 20 millions. 

Le groupe americain etait deja present dans le pays avec a Offenbach 
une filiale A. ROHE GmbH (cf. n° 538 p. 20), specialisee dans les installations auto­
matiques de lavage de voitures, et une affiliee, CALIFORNIA CAR WASH INTERNA­
TIONAL GmbH (cf. n° 308 p. 24), licenciee de la filiale CALIFORNIA CAR WASH 
SYSTEMS INC. (Sun Valley/Cal.). 

(621/19) Un accord de cooperation et de licence en matiere 
d'appareillages electriques de contrCle et reglage a ete negocie entre la firme d'instal­
lations electriques generales CONTROLLI ELETTRODOMESTICI SpA de Genes et Cor­
nigliano/Milano et le groupe BARBER-COLMAN C0 de Rockford/Ill. (cf. n" 611 p.23). 

Dote d'une filiale sous son nom a Munich (capital de DM. 350. OOO), ce 
dernier possede plusieurs representants ou distributeurs en IUi lie : 1 °) pour ses regu­
l.:1teurs de temperatures, S. A. M. I. A. SpA (Milan); 2°) pour ses moteurs et reducteurs 
electriques ainsi que regulateurs de pressionset temperatures, AURIEMA ITALIA Srl 
(Milan); 3°) pour ses machines textiles, STEINMANN & BERTULETTI SpA (Milan). 

(621 / 19) La firme de negoce de radiorecepteurs, televiseurs, 
magnetophones, etc ••• TELETON ELEKTRO & C° KG de .DUsseldorf (cf. n° 520 p.23) 
a procede a la dissolution anticipee de sa filiale belge TELETON ELEKTRO Sprl, et 
en a confie la liquidation a M. Willem Schreinemachers. 

La firme allemande qui reste presente en Belgique avec une filiale a Else­
gem, TELETON N. V. (anc. TELETON ANEX Pvba), est egalernent presente au Krem­
lin-Bicetre/Val-de-Marne avec TELETON ELECTRO-FRANCE Sarl, et a Milan avec 
TELETON ELETTRO IT ALIANA Srl. 

- . 
_· _•t __ -
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(621 / 20) Specialiste a Naples de batteries et accumulateurs 
alcalins , la societe FABBRICHE ACCUMULATOR! RIUNITE PARTENOPE HENSEMBER­
GER-F.A. R. SpA (cf. n° 399 p.21) s'appr~te a absorber sa filiale de Bari FABBRICA 
ACCUMULATOR! ELETTRICITITANO SpA (capital de Li. 15,6 millions), dont elle se 
sera au prealable assuree le contrOle absolu. 

Affiliee pour 33, 3 % au groupe financier public S. M. E. -STA MERIDIONALE 
FINANZIARIA SpA de Naples (cf. n° 617 p. 36) ainsi qu'au groupe BASTOGI SpA de 
Florence (cf. n° 596 p.15), F.A.R. (capital de Li. 2 milliards) , qui a dernierement 
investi Li. 4, 36 milliards dans l'extension de son complexe de Casalnuovo/ Napoli, 
exploite egalem ent une usine a Monza/ Milano. 

(621/ 2 0) Une simplification des inter~ts en !ta.lie du groupe 
N. V. PHILIPS GLOEILAMPENFABRIEKEN d'Eindhoven (cf. n° 615 p.29) se traduira 
par la fusion de l'entreprise d'appareillages radioelectriques et electrodomestiques de 
Milan PHILPER-APPARECCHIATURE TELECOMMUNICAZIONI SpA (cf. n° 410 p.25) 
avec le holding PHILIPS SpA (capital de Li. 24, 2 milliards). 

Animee par MM. Gerritt Hanneman et Albert Le Coultre, PHILPER (ca­
pital de Li . 100 millions) possede depuis 1966 une filiale a Aprila, PHILPER SUD SpA, 
specialisee dans les equipements pour telecommunications. 

I CONSTRUCTION MECANIQUE I 
(621 / 20) Specialiste a.ux Etats-Unis de fournitures generales 

hospitalieres et instruments de laboratoires, la compagnie BARNES-HIND PHARMACEU­
TICALS INC. de Sunnyvale/ Cal. (cf. n° 595 p. 43) a renforce ses inter~ts en France en 
s'assurant le contrMe a 75 % environ de la firme d'articles optiques et de lunetterie 
INTERNATIONAL MODERN OPTICS-I. M. O. SA (capital de F. 100. OOO) d'Oyonnax/ Ain, 
que preside desormais M. Michel Claret. 

Dans le pays, la compagnie americaine a acquis, il y a peu, le contr(He 
a 80 % de la STE OPTIQUE DE LUNETTERIE A. LAMARD (0. L. A. LAMARD) SA 
(Nogent-le-Roi/Eure & Loire) au capital de F. 0, 7 million, avec sa filiale de vente 
OPTIQUE SCIENTIFIQUE DE LUNETTERIE A. LAMARD (0. S. L. A. LAMARD) SA (Paris) 
au conseil de laquelle elle est representee par M. William Zell. 

(621/20) Filiale en Republique Federa.le du groupe de Londres 
THORN ELECTRICAL INDUSTRIES LTD (cf. n° 613 p.23) - a travers les societes 
SCHWE LM HYDRAULIK KG (Neuss) et TOWLER HYDRAULICS LTD (Rodley/Leeds) -
l'entreprise de materiels hydrauliques SCHWELM & TOWLER HYDRAULICS GmbH de 
Buttgen/ Neuss (cf. n° 515 p.24) s'est donnee une filiale (90 %) a St-Maur/Val-de-Marne, 
SCHWELM & TOWLER HYDRAUllCS FRANCE Sarl (capital de F. 200.000), que gere 
M. Johannes Schwelm et ou elle a pour associee (10 %) TOWLER HYDRAULICS LTD. 
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(621/21) Affiliee en France du groupe DANA CORP. de 
Richmond/Va et Toledo/Ohio, l'entreprise de pieces detachees pour moteurs (pistons, 
segments, chemises, srupapes , etc ••• ) FLOQUET-MONOPOLE SA de Poissy/ Yvelines 
(cf. n° 376 p. 27) a repris a son homologue de Zurich NOVA WERKE FERBER & WRAN 
Snc (cf. n° 487 p. 28) ses filiales de Courbevoie/ Hts-de-Seine SA D'EXPLOIT AT ION DES 
USINES NOVA et DIEPPE MARCHAND SA, et a simultanement acquis une participa-
tion majoritaire dans la compagnie SOCOBER-LA SOUPAPE SA de La Talaudiere/Loire 
(anc. Venissieux/ RhOne). 

FLOQUET MONOPOLE, dont les prire ipales filiales eta.ient jusqu 'ici INDUS­
TRIELLE DE PRECISION MARTI-I. P. M. SA (Vieux Charmont/Doubs), STE METALLUR­
GIQUE c. JEUDY SA (Paris) et MONOPOLE SA (Barcelone), a realise en 1970 un chif­
fre d'affaires de F. 91, 3 millions avec ses usines de Poissy, Liancourt/Oise et Dreux/ 
Eure. 

(621 / 21) Le groupe d'aeraulique CARRIER CORP. de Syra-
cuse/ N. Y. (cf. n° 614 p. 22) ea devenu, au travers de ses filiales de Londres CARRIER 
ENGINEERING C0 LTD et DRYSYS EQUIPMENT INTERNATIONAL LTD, actionnaire a 
Paris de la firme d' engineering C. A. T. -CONTINENT ALE D' APPLICATIONS TECHNIQUES 
SA (capital de F. 150. OOO), que preside M. Roger Bois. 

Une des recentes initiatives de ce groupe en France a ete la constitution, en 
association a.vec ses filiales CARRIER OVERSEAS CORP. (Syracuse), CARRIER ENGI­
NEERING C0 LTD (Londres) et STE FRANCAISE D1EXPLOITATION DES PROCEDES 
CARRIER SA (Suresnes/ Hts-de-Seine), du groupement d 1inter~t economique GEMCA 
(Suresnes) pour la gestion de leurs marques et brevets. Dans le pays, il dispose ega­
lement d1une filiale a Montluel/ Ain, LE COMPRESSEUR FRIGORIFIQUE SA (cf. n° 609 
p.24), et d'une autre a Suresnes, DRYSYS EQUIPMENT (FRANCE) SA (cf. n° 238 p.20). 

(621/ 21) La compagnie de Bruxelles LA BRUGEOISE & NIVEL-
LE SA (cf. n° 579 p. 26) a cede sa participation de 50 % dans l'entreprise de grues hy­
drauliques B. L. H. EUROPE SA de Mont-sur-Marchienne/ Charleroi (cf. n° 608 p. 21) a 
la compagnie BALDWIN-LIMA-HAMILTON CORP. -B. L.H. (Philadelphie), qui en a ainsi 
le contrOle absolu. 

Celle-ci est passee dernierement sous le contrOle du groupe de materiels 
de travaux publics CLARK EQUIPMENT C0 (Buchanam/ Mich.), lequel ava.it deja repris 
en 1970 a BRUGEOISE & NIVELLE sa par ticipation minoritaire (preala.blement reduite 
de 30 a 18,75 %) dans la societe CLARK AUTOMOTIVE EIBOPE SA de Bruges (capital 
de FB. 200 millions). 

(621/21) La firme neerlandaise de vente et representation 
d'engins de transports et travaux publics AUTOBEDRIJ CHR. KERRES N. V. (Kerkrade) 
s'est donnee une filiale a Aix-la-Chapelle, KERRES GmbH (capital de DM. 20. OOO), ge­
ree par son propre directeur Christian J . Kerres. 
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(621/22) L' entreprise italienne de materiels de genie civil 
ROBERTO PERLIN! SpA de Verone (cf. n° 378 p. 25) a etoffe ses inter~ts comm erciaux 
a l'etranger - une filiale en Republique Federale (Horressen) - avec la creation a Pa­
ris de la societe PERLIN! FRANCE SA (capital de F. 100. OOO), que preside M. Anto­
nio Calgaro et ou elle a pour associee sa filiale SINDER SpA (Verone). 

Jusqu'ici la fondatrice etait representee en France par les ETS FERGA SA 
de Gentilly / Val-de-Marne (cf. n° 436 p. 26). 

(621/22) La compagnie TUNZINI AMELIORAIR SA de Paris 
(cf. n° 619 p. 29) a cede son contrOle en Belgique - di. elle demeure presente avec la fi­
liale TUNZ1NI SA-T .A. M. d'Etterbeek (cf. n° 550. p.29) - sur l'entreprise d'installations 
de chauffage et conditionnement d'air SOTE C-RAY SA (cf. n° 431 p. 32) a la compagnie 
FABRICOM SA de St-Gilles/Bruxelles (cf. n° 582 p. 28). . 

Celle-ci, affiliee au groupe EMPAIN, s' est rapprochee dernierement d'une 
a.utre affaire frangaise d'aeraulique, la CIE GENERALE DE CHAUFFE SA (St-Andre­
lez-Lille/ Nord), avec laquelle elle partage notamment le contrOle des societes CIE GE­
NERALE DE CHAUFFE SA d'Etterbeek (cf. n° 566 p.22) et OOMEUROP SA (Luxembourg). 

(621/ 22) Proprietaire a Vichte/ Belgique des firmes JUMATT 
Pvba (ma.teriaux de construction) et JULIEN MATTHYS & FILS Sprl (textiles) , la fa­
mille Matthys a constitue a St-Ouen/Seine-St-Denis l'entreprise de negoce et location 
de materiels de blanchisserie FAMATT FRANCE SA (capital de F. 100. OOO), que pre­
side M. Julien Matthys. 

(621/22) La compagnie americaine AUTOMOTIVE PERFOR-
MANCE OVERSEAS INC. a concede la licence en Republique Federale des dispositifs 
d'injection "lVIK-II" de fuel "APO" pour moteurs produits aux Eta:ts-Unis par la societe 
OAKES DIVERSIFIED INDUSTRIES (Dallas/Tex.) a la nouvelle AUTOMOTIVE PERFOR­
MANCE GES. FUR AUTOZUBEHOR & ABGAS-ENTGIFTUNG mbH de FUrth (capital de 
DM. 20. OOO), que gere M. Roy D. Haddix. 

(621/22) La manufacture horlogere frangaise ETS CAMILLE 
MERCIER Sari (Morteau/Doubs) a ferme sa succursale de Bruxelles, creee en 1968. 
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I EDITION I 
(621 / 23) Membre du groupe LIBRAIRIE HACHETTE SA de 

Paris (cf. n° 620 p. 24), la societe de vente de livres (notamment en porte a porte) LE 
LIVRE DE PARIS SA (cf. n° 548 p. 25) s' est donnee une filiale a Nyon/Vaud, LE LIVRE 
DE PARIS (EXTENSION SUISSE) SA (capital de FS. 1 million), que preside M. Gerard 
Bungener et dirige M. Georges Naef. 

HACHETTE s 'etait defait courant 1968 (cf. n° 517 p. 23) de sa filiale de 
distribution de Geneve LIBRAIRIE & COMMISSION SA (devenue PRESSE-IMIDRT SA) 
au profit de la societe de portefeuille NA VILLE HOLDING SA (Fribourg), cont re une 
participation de 11, 07 % dans celle-ci. 

(621/23) Coiffe par le holding KLUWER GROEP MIJ. WETEN-
SCHAPPEN N. V. (cf. n° 608 p.21), le groupe neerlandais d'edition et impression N. V. 
UITGEVERSMIJ. AE. E. KLUWER (Deventer) a constitue a Amsterdam l'entreprise d'im­
pression de periodiques FOTON PUBLISHING N. V. (capital de Fl. 100. OOO), que dirige 
M. Nicolaas Scholtens et ou il est associe a parite avec son homologue N. V. INTER­
NATIONALE UITGEVERS- & HANDELMIJ. SYSTEMEN KEESING (Amsterdam). 

Animee par MM. Isaak Keesing et H. W. Driedveld, cette derniere coiffe 
depuis 1967 a Amsterdam les firmes UITGEVERIJ. BROEKMAN & DE MERIS N. V. et 
UITGEVERIJ HEYNIS N. V., et elle possede une filiale i Anvers, INTERNATIONALE 
DRUKKERIJ & UITGEVERIJ SYSTEMEN KEESING N. V. (anc. STE INTERNATIONALE 
D'IMPRESSION & D'EDITION). 

I ELECTRONIQUE I 
(621 / 23) Specialiste au Danemark d'instrumentation eJectronique 

professionnelle, scientifique et electroacoustique, la compagnie A/ S BRUEL & KJAER de 
Naerum (cf. n° 338 p. 21) a renforce son reseau commercial a l '6tranger avec I 'installa­
tion d'une filiale a Milan, BRUEL & KJAER ITALIANA Srl (capital de Li. 0, 9 million) , 
geree par M. Alberto Anzi. 

La fondatrice possede des filiales sous son nom en Suede , Suisse (Zurich), 
Etats-Unis (B. & K. INSTRUMENTS INC.), France (INSTRUMENTS B. & K. Sarl) et 
Canada notamment. 
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(621 / 24) Affiliee pour 29, 8 % au groupe chimico-pharmac eu-
tique UPJOHN c0 de Kalamazoo/ Mich. (cf. n° 612 p.18), l'entreprise de materiels e lec­
troniques, acoustiques et electro-optiques ISO MET CORP. (Palisades Park/ N. J.) s' est 
donnee une filiale commerciale en . France, ISOMET Sarl (Viroflay/ Yvelines) au capital 
de F. 20.000 , que ge re M. Eliseo Ga rlatti. 

(621 / 24) Filiale paritaire a Luxembourg des compagnies de 

software C, A. P. -CENTRE D'ANALYSE & DE PROGRAMMATION SA (Paris) et C. A. P. -
COMPUTER ANALYSTS & PROGRAMMERS LTD (Landres) , la compagnie de port efeuill e 
C.A. P. EUROPE SA (cf, n~ 607 p,25), que dirige M. Philippe Dreyfus, a definitive­
mmt installe a Vienne sa filia le absolue CAP COMPUTER-ANALYSE & PROGRAMMIE­
RUNG GmbH (capital de Sh, 200. OOO), place e sous la direction de M. Je311 Citry, 

Animee par M. Bertrand Asscher, C. A. P. (Paris) a realise en 1970 un 
chiffre d'affaires de F. 33,5 millions , celui de CAP-EUROPE - consolide avec celui 
des filiales de Bruxellss, Geneve, Dl1sseldorf et Amsterdam - ayant ete de$ 1, 7 mil­
lion (F. 9, 35 millions). 

(621 / 24) L'entreprise allemande d'instruments electroniques 
de m esure et reglage (enregistreurs potentiometriques, hygrometres , regulateurs , ther­
mometres, etc ..• ) ULTRAKUST-GERATEBAU GmbH & C° KG de Ruhmannsfelden (cf. 
n° 602 p. 25) a transforme en filiale, sous le nom d'ULTRAKUST FRANCE Sarl (capital 
de F. 2 O. OOO) et la gerance de M. Hubert Garros , la succursale qu' elle avait recem­
m ent ouverte a Paris. 

Forte de 350 employes , la fondatrice realise un chiffre d'affaires annuel 
superieur a DM. 8 millions. 

(621 / 24) Connue pour ses composants ainsi qu'instruments 
electroniques et electriques (pour automatisme notamment), la firme EUROELEKTRA 
NEDERLAND N. V. (Breda) a (>_reside et participe a la creation en Republique Federale 
de l a societe ELSTED GES. FUR ELEKTROTE CHNlK mbH (Wuppertal) au capital de DM. 
40,000 , que ge re M. Werner Quadflieg et dirigent MM. F.A. van de Ven, P.P. Laga­
che et H. Heitmann. 

(621 / 24) Membre du groupe public de RorrB I.R. I. -ISTITUTO 
PER LA RICOSTRUZIONE JNDUSTRIALE SpA - a travers le holding FINMECCANICA 
SpA (cf. n° 613 p. 34) - 1' entreprise de servosystemes et instrumentation electronique 
ELETTONICA SAN GIORGIO-ELSAG SpA de G~nes (cf. n° 604 p,25) a renforce son re­
seau chez les Six - une succursale de creation recente en France (Ch~.tillon-sous-Ba ­
gneux/ Hts-de-Seine) - en ouvrant une representation permanente a Bruxelles , dirigee 
par M. Aldo Mazzoni. 
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(621 / 25) La compagnie frangaise de recepteurs radio, 
televiseurs, electrophones, magnetophones, appareillages electroniques, etc ••• SCHNEI­
DER RADIO TELEVISION SA d'Ivry/ Val-de- Marne (cf. n° 612 p.22) va faire apport de 
son Departement "electronique professionnelle" a une nouvelle SCHNEIDER-ELECTRONI-
QUE SA, dont il sera actionnaire pour 20 % aux cCtes de l'organisme semi-public 
de Paris I. D. I. -INSTITUT DE DEVELOPPEMENT INDUSTRIEL (cf. n° 618 p. 38) et de 
la compagnie de portefeuille de Luxembourg EUROPEAN ENTERPRISES DEVELOPMENT 
SA (cf. supra, p.16 ). Le Departement concerne, qui emploie 300 personnes a la fabri­
cation de petites calculatrices electroniques de bureau, realise un chiffre d'affaires 
annuel de l'ordre de F. 30 millions. 

SCHNEIDER RADIO TELEVISION a recemment forme le projet de ceder 
son usine du Mans/ Sarthe (materiels grands public) a une affaire a constituer en asso ­
ciation avec la compagnie LA RADIOTECHNIQUE SA (Suresnes/ Hts-de-Seine), rriembre 
du groupe PHILIPS' GLOEILAMPENFABRIEKEN d'Eindhoven (cf. supra, p.20). 

(621 / 25) Membre du groupe LIONEL CORP. de New York, 
l' entreprise de resistances de haute fiabilite et de trimmers bobines a couche et en 
boitier "dual in line" DALE ELECTRONICS INC. (Columbus/ Neb.) a confie sa repre­
sentation en France a la societe ALMEX SA de Paris. 

De creation recente, celle-ci distribue deja les transistors de puissance 
de la firme UNISEM CORP. (East Ha rtford/ Con.), formee en 197 O par la compa.gnie 
UNITED AIRCRAFT CORP. (cf. n° 595 p. 20) pour reprendre sa. Division "Composants 
Electroniques ". 

(621/25) La compagnie d'equipements pour le traitement 
de l'informa.tion VIATRON COMPUTER SYSTEMS CORP. de Bedford/ Mass. (cf. n° 564 
p. 30) a mis fin aux activites de sa filiale de Paris VIATRON FRANCE SA (capital de 
F. 1 million). 

La compagnie americaine reste presente chez les Six avec une filiale a 
Bruxelles, VIATRON COMPUTER SYSTEMS (BELGIUM) SA. Elle a recemment cede 
sa filiale de Londres VIATRON COMPUTER SYSTEMS (UK) LTD au groupe LAMSON 
INDUSTRIES LTD de Londres (cf. n° 608 p. 28), devenu a cette occasion son licencie 
pour la Grande-Bretagne et l'Irlande. 

(621/ 25) La compagnie GRAPHIC SCIENCES INC. de Danbury/ 
Conn. a confie a la societe de Rotterdam VANANDEL VERENIGDE BEDRIJVEN N. V. 
(cf. n° 606 p. 18) la representation pour le Benelux de ses machines imprimantes "Dex" 
et copieuses pour teletra.nsmissions. 

Animee par MM. S. G. Campbell et R. K. Dambrowski (qui la contrClent a 
40 %), GRAPHIC SCIENCES a charge en 1970 de son expansion internationale la com ­
pagnie britannique COMPUTER INSTRUMENTATION LTD d'Eastleigh/ Ha.mpshire (cf. n° 
551 p. 27), elle-m~me filiale indirecte du groupe U. c. C. -UNIVERSITY COMPUTING C0 

de Dallas/ Tex. (cf. n° 613 p.28). 



- 26 -

I ENGINEERING 

(621 / 26) Les compagnies d'engineering nucleaire britannique 
NUCLEAR POWER GROUP Ltd de Knutsford/Ches . (cf. N° 613 p. 29) et allemande K. W. U. 
KRAFTWERKE UNION AG de MUlheim/Rhur (cf. N° 594 p . 27) ont assure le renforcement 
de leurs liens commerciaux - des soumissions recemment effectuees conjointement en . 
Austra lie (Jervis Bay), au Bresil et en Thai1ande - pour la fourniture de centrales nu­
cleaires et equipements annexes hors de Grande- Bretagne et d' Allemagne en associant 
a leur accord de marketing les compagnies BELGONUCLEAffiE SA de Bruxelles (cf. N° 
554 p. 26) , E. N. I. - ENTE NAZIONALE IDROCARBURI SpA de Rome (cf. N° 618 p. 34) 
et BRITISH NUCLEAR FUELS Ltd (Londres) . 

Le partenaire allemand est filiale paritaire des groupes AEG TELEFUNKEN 
AG et SIEMENS AG (cf. N° 620 p. 25), l esquels ont rompu en 1969 (cf. N° 506 p. 23) 
leurs accords avec leurs licencies respectifs aux Etats-Unis GENERAL ELECTRIC C0 

et WESTINGHOUSE ELECTRIC C0
• Le partenaire britannique - ou le groupe public I.R. C. ­

INDUSTRIAL REORGANIZATION CORP . ( en cours de dissolution) a cede dernierement 
la participation de 10 % qu'il avait acquise en 1969 - appartient pour 20 % chacun aux 
organismes ou compagnies Sffi ROBERT McALPINE & SONS (Londres), U. K. A. E. A. -
UNITED KINGDOM ATOMIC ENERGY AUTHORITY (Londres), CLARKE , CHAPMAN & C0 

Ltd (Gates Head/ llirnham) et REYROLLE PARSONS Ltd (Hellburn Co. Durham), le solde 
allant aux societes HEAD, WRIGHT SON & C0 Ltd (Yarms/Yorks. ), STRACHAN & 
HENSHAW Ltd (Bristol) et WHESSOE Ltd (Darlington) . 

I FINANCE 

(621/26) Recemment formee a Bilbao, la societe LEASING 
BANCAYA SA l'a ete en association par la filiale a Londres SUEZ FINANCE C0 Ltd a e 
la CIE Fil\fANCIERE DE SUEZ & DE L'UNION PARISIENNE SA de Paris (cf. supra p. 16) 
et la compagnie BAIL EQUIPEMENT SA de Paris (cf. N° 618 p. 34), affiliee a la prece­
dente en m~me temps qu'au groupe de Cleveland/Ohio LEASEWAY TRANSPORTATION 
CORP., d'une part, et d'autre part le BANCO DE VIZCAYA SA de Bilbao (cf. N° 489 
p. 22) et le BANCO DE FINANCIATION INDUSTRIAL ·SA-INDUBAN de Madrid et Bar­
celone (cf. N° 489 p. 22). 

(621/26) Des inter~ts canadiens portes par M. W. H. Friend 
(Montreal) et britanniques portes par M. Adam P. F. Cumyn (Londres) ont ete a l 'origine 
a Luxembourg de la compagnie de portefeuille L. R . INTERNATIONAL SA (capital de $ 

1 million). 
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(621 / 27) Membre du groupe VOLKSWAGENWERK AG(cf. 
supra p. 13 ) , la firme de leasing automobile et vehicules industriels AUTOVERMIETC~G 
SELBSFAHRER UNION GmbH de Hambourg (cf. N° 596 p. 14) a porte a FB 7 millions 
le capital de sa filiale de Bruxelles AUTO CONCORDE LOCATION-A. C. L. pour en 
permettre !'expansion, et l'a transformee en INTERRENT SA. 

Interessee a Amsterdam dans la compagnie CAROP-VERENIGDE EUROPESE 
AUTOVERHUURBEDRIJVEN N. V. (cf. N° 618 p. 42), la fondatrice est presente depuis 
quelques mois a Paris avec une filiale , INTER-RENT-LOCATION DE VOITURES Sarl. 

(621 / 27) La BANQUE . DE PARIS & DES PAYS-BAS SA a 
forme a Libreville, en association 70/ 30 avec l'Etat gabonais, la STE GABONAISE DE 
PARTICIPATIONS & DE DEVELOPPEMENT SA (capital de F. CFA 100 millions) qui , 
sous la presidence de M. Herve Pinet, assurera l'etude et la promotion de tous projets 
industriels, financiers et commerciaux susceptibles de concourir au developpement eco­
nomique du pays. 

(621/27) Quatre etablissements bancaires italiens, ISTITUTO 
CENTRALE DI BANCHE & BANCHIERI SpA (Milan), CREDITO ROMAGNOLO SpA (Bolo­
gne), BANCA PRIVATA FINANZIARIA SpA (Milan) et BANCA MOBILIARE PIEMONTESE 
SpA (Turin), ont acquis une participation minoritaire dans la societe de credit a moyen 
terme INTERBANCA-BANCA PER FINANZIAMENTI A MEDIO TERMINE SpA de Milan 
(cf. N° 581 p. 31), dont les services seront offerts ainsi desormais dans plus de 2. 500 
agences locales. 

Affiliee depuis 197 0 (cf. notamment N° 580 p. 33) au groupe KREDIETBANK 
N. V. d'Anvers et Bruxelles (cf. N° 620 p. 25), . INTERBANCA - dont le capital a ete 
recemment double a Li. 12 milliards - demeure contrMee par ses fondatrices , a savoir : 
BANCA D'AMERICA & D'ITALIA SpA (Milan), BANCA NAZIONALE DEL LAVORO-LAVO­
ROBANK SpA (Rome) et BANCO AMBROSIANO SpA (Milan). 

(621/27) La banque de Hambourg G. J. H. SIEMERS & C° KG 
(cf. N° 494 p. 29) a cree a DUsseldorf - a travers la filiale G. J. H. SIEMERS AG (Chur) 
la compagnie de portefeuille G.J.H. SIEMERS BETEILIGUNGSVERWALTUNG AG (capital 
de DM 100. OOO), que dirigent MM. Helmut Hilbert et Gunther MUller et ou elle a pour 
associee la societe de promotion immobiliere EUROPROJECT HOLDING SA (Luxembourg). 

Creee fin 197 O au capital autorise de F. Lux. 40 millions, cette derniere 
est une emanation de la firme franc;aise EUROPROJE CT SA (Boulogne-Billancourt) -
filiale des compagnies ENTREPRISE M. THINET Sarl (Boulogne-Billancourt), INTER­
STRU CT A GmbH & C° KG (Hanovre) et PFULLENDORF KG (cf. N° 489 p. 19) - associee 
aux compagnies suisse REAL-BODEN AG (Chur) et allemandes INTERSTRUCTA GmbH & 

C° KG (Hanovre), IGEVA GmbH (Hanovre) et LANGNER INTERNATIONAL KG. 
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(621/28) Les etablissements financiers de Paris FJNACOR 
SA (cf. N° 617 p. 20) et de Boston FIRST BOSTON CORP. ont conclu un accord de 
collaboration permettant : (1) au premier de developper ses activites aux USA, ou il 
dispose deja d'une filiale, MONECOR Inc. (New York); (2) au second de penetrer sur 
le marche des Eurodevises, en disposant de l' important reseau de son partenaire fran­
c;ais avec ses filiales d'Amsterdam, Geneve, Munich, Londres, Rome, etc ••• 

(621/28) Membre du groupe KREDIETBANK SA (cf. supra, p. 27) 
la FJNIMTRUST SA de Luxembourg a preside a la creation de la compagnie de porte­
feuille FINANZ BAU HOLDJNG AG SA (Luxembourg) au capital de FB 3 millions. 

De son c{)te, la BANQUE JNTERNATIONALE A LUXEMBOURG SA (cf. N° 
607 p. 27) a fonde pour compte suisse, la societe de portefeuille SECURITE EXPANSION 
SA (capital de F. Lux. 10 millions), que preside M. Pierre de Boccard (Coudres-Ge­
neve) et a constitue le holding FINANCJNG AMERICAN FJNAMERICANA SA (capital de 
$ 20.000). 

I JNDUSTRIE ALIMENT AIRE I 
(621/28) Une rationalisation dans l 'industrie neerlandaise de 

la confiserie se traduira par le passage de l'entreprise RADEMAKER'S KON. CACAO­
& CHOCOLADEFABRIEKEN N. V. (La Haye) sous le contrdle de la societe N. V. 
DROSTE FABRIEKEN N. V. de Haarlem (cf. N° 585 p. 35). 

Sans liens financiers avec l'entreprise de la branche FRANK RADEMAKER'S 
de Rotterdam (cf. N° 57 8 p. 34), membre du groupe KW ATTA (Breda) depuis 197 0, 
l 'entreprise de La Haye, connue pour ses caramels "Hopj es", possede une filiale sous 
son nom a Francfort ainsi qu'un important reseau de distributeurs exclusifs en France 
(ETS FOULON FILS de Nanterre/Hts-de-Seine), Belgique, !ta.lie, etc ••• De son cNe, 
DROSTE, qui a repris en 1970 a la compagnie britannique CAVENHAM FOODS Ltd (cf. 
N° 620 p. 27) sa filiale RJNGERS CACAO- & CHOCOLADEFABRIEKEN N. V. (Alkmaar), 
dispose de representations commerciales a Anvers et Francfort (cf. N° 368 p. 27) 

(621/28) Le groupe de tabac , boissons et stimulants (the, cafe, 
etc ••• ) OOUWE EGBERTS KON. TABAKSFABRIEK- & KOFFIERBRANDERIJEN THEEHAN­
DEL N. V. d'Utrecht (cf. n° 613 p. 38) a decide de mettre fin aux activites de son affiliee 
de Br~me D. E. J. JNTERNATIONAL RESEARCH C0 GmbH (cf. n° 483 p. 32), commune 
avec le groupe allemand de negoce de cafes et thes JOH. JACOBS & C0 (cf. n° 555 p. 28), 
et d' en confier la liquidation a M. Donald K. Stelling. 

(621/28) L' entreprise belge d'alim entation animale OPIC SA 
(S'Geavenwezel) a participe a la creation a Paris de la firme de m~me vocation COMAVI 
SA (capital de F. 200. OOO), que preside M. Lucien Hooghe et dirigent MM. Max Suhard 
et Alain Goethals. 
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(621 / 29) La CIE FINANCIERE LESIEUR SA de Boulogne/ 
Hts-de-Seine (cf. n° 605 p. 31) a fusionne ses filiales LESIEUR COTELLE SA de Bou­
logne/ Seine (en association 69, 33/30, 67 % a.vec la societe COT ELLE & FOUCHER SA 
d'Issy-les-Moulineaux - cf. n° 566 p. 33) et LESIEUR-HUILOR SA de Paris (en associa­
tion 10, 53 / 69,42 / 20,0~ avec LESIEUR COTELLE et UNIPOL -UNION DES NOUVELLES 
INDUSTRIES DE PRODUITS OLEAGINEUX de Marseille) au profit de la premiere. Trans­
formee en LESIEUR COTELLE & ASSOCIES SA, celle-ci - qui a recemment absorbe sa 
filiale SECEP-STE D'ETUDES & D'EXPLOITATION DE CONDITIONNEMENT D'EMBAL­
LAGES PLASTIQUES SA (Boulogne) - a, en remuneration d'actifs (bruts) de F. 346,2 
millions, eleve son capital a F. 217, 5 millions, desormais detenu pour 63, 3 % par 
FINANCIERE LESIEUR, 25, 3 % par COTELLE & FOUCHER et 11 3 % par UNIPOL. 

Par ailleurs, la filiale d'alimentation animale LESIEUR-SODEVA SA a 
cede son usine de Neubourg/ Eure - d'une capacite de 80. OOO t. /an d'aliments composes 
pour betail - a l'UNION DES COOPERATNES AGRICOLES DE NORMANDIE-UNACOR 
(Caen), qui exploite deja des usines de ce type a Coutances/ Manche, Carpiquet/ Calvados 
et Gravigny/ Eure. Elle garde cependant dans ce secteur ses usines de Valenciennes/ Nord, 
Rennes/ I. & V., Feurs/Loire, Moulins/ Allier et Die/Dr()me ainsi que ses abattoirs de 
volailles de Crest/ DrCme, Feurs, Moulins et Janze/ I. & V. 

(621/ 2 9) Une concentration dans l' industrie brassicole du 
Luxembourg s' est effectuee au profit de la BRASSERIE DE LUXEMBOURG SA qui, pour 
avoir absorbe la BRASSERIE DE CLAUSEN SA, s'est transformee en BRASSERIES REU­
NIES DE LUXEMBOURG SA et a porte son capital a F. Lux. 120 millions. 

I MET ALLURGIE I 
(621/ 29) Specialiste en Republique Federale d'aiguilles, acces-

soires et fournitures pour l'industrie textile, la societe HAASE & KUHN KG (Leinzell / 
WUrtt.) s'est donnee une filiale en Suisse, HAASE & KUHN SA (Neuch~tel) au capital de 
FS. 50. OOO, dirigee par M. Willy Bregnard. 

(621 / 29) Filiale a Landres de la compagnie ALFRED A. CORRE 
& C0 Ltd (Bentfleet/ Essex), l' entreprise de fours metallurgiques et installations de cha.uf­
fage industriel WATERLOO GRILLE C0 (GREAT BRITAIN) LTD s'est donnee une filiale 
aux Pays-Bas, WATERLOO N. V. (Deventer) au capital a.utorise de Fl. 750. OOO, que di­
rige M. Pieter Tak et ou elle est associee a la firme COSMOPOLITAN AGENCIES LTD 
(Nassau / Bahamas). 

(621 / 29) L'entreprise neerlandaise de negoce de structures 
legeres en aluminium et metaux legers non ferreux (pour le b~timent notamment) ALU­
WERK N. V. (Groningue) a ouvert en Republique Federale (Haren/ Ems) une succursale di-

rigee par MM. J. W. Woldringh et Gerhard Ktitter. 
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(621 / 30) Des inter~ts suisses, portes notamment par MM. 
Frederic Hasler (Geneve), ont ete a l 'origine a Cl:lm e de la firme de gestion de brevets 
et licences metallurgiques METALLURGICA & PROMOTING SpA (capital de Li. 1 mil­
lion), que dirigent MM. Hans Georg Furrer (Geneve) et Hugo von der Crone (Zurich). 

(621/30) L' entreprise de chaudronnerie industrielle (pour ci-
ternes et reservoirs notamment) GEORG HARTIG KG de Mannheim a installe une filiale 
commerciale et d'assistance technique a Vienne, GEORG HARTIG T ANKBAU GmbH (ca­
pita l de Sh. 1 oo. OOO), geree par M. Robert Glier. 

(621 / 30) Le groupe PECHINEY SA de Paris (cf. n° 620 p.17) 
a cede au groupe UGINE KUHLMANN SA (cf. n° 615 p. 30) une participation de 50 % 
clans sa filiale (jusqu 'ici absolue) METAUX & ALLIAGES SA (Paris), dont le capital a 
ete double a F. 5,83 millions. Desormais presidee par M. Pierre Grezel, president 
d'UGINE KUHLMANN, celle-ci est appelee a Nre le pivot de la fusion de ses deux 
actionnaires. 

UGINE KUHLMANN s'est par ailleurs donne une filiale a 40 %, SOFIF.OS 
SA (capital de F. 150 millions), chargee du financement de la construction de l'usine 
d'aciers speciaux qu'il projette d'installer dans le complexe siderurgique de Fos-sur­
Mer/ B. du Rh. Il y est associe a la STE GENERALE SA, (cf. n° 620 p. 18) pour 20 %, 
au C. C. F. -CREDIT COMMERCIAL DE FRANCE SA (cf. n° 619 p. 25) potzr 16 %, a la 
B. N. P. -BANQUE NATIONALE DE PARIS SA (cf. n° 620 p. 31) ainsi qu'au CREDIT LYON­
NAIS SA et a la BANQUE DE PARIS & DES PAYS-BAS SA (cf. n° 619 p. 34) pour 8 % 
chacun. La partie immobiliere de cette unite sera financee par une societe civile, SI­
MOFOS (capital de F. 10 millions), filiale 90/10 de SOFIFOS et UGINE-KUHLMANN. 

Ce dernier est d'autre part devenu actionnaire de la societe OFIGE SA 
(Paris) - filiale jusqu 'ici absolue de la BANQUE DE - L'UNION EUROPEENNE SA (groupe 
SCHNEIDER SA - cf. n° 613 p.29) - transformee en GIFOS-GROUPEMENT POUR LE 
FINANCEMENT DE LA REGION DE FOS SA (capital de F. 100. OOO), avec pour nouvelle 
vocation l'emission d'emprunts obligataires groupes pour faciliter le fina.ncement des en­
treprises desireuses de s'implanter ou de se developper dans la region. Les autres 
participants de ce groupement sont : L'AIR LIQUIDE SA (cf. n° 620 p.15), la CIE FRAN­
CAISE DE RAFFINAGE-C. F. R. SA (groupe CFP-CIE FRANCAISE DES PETROLES SA 
- cf. n° 620 p. 33), ELF UNION SA (groupe ERAP-ENTREPRISE DE RECHERCHES & 
D'ACTIVITES PETROLIERES SA - cf. n° 620 p.34), ESSO STANDARD SA (groupe STAN­
DARD OIL OF NEW JERSEY de New York - cf. n° 618 p.22), I.C.I. FRANCE SA 
(groupe I. C. I. -IMPERIAL CHEMICAL INDUSTRIES LTD de Londres - cf. n° 616 p. 31) 
et PRODUITS CHIMIQUES PECHINEY-SAINT-GOBAIN SA (groupe RHONE POULENC SA 
- cf. n° 620 p.17) ainsi que la BANQUE DE PARIS & DES PAYS-BAS. 

' I 
-~1 ----
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(621/31) Le groupe MONTECATINI-EDISON-MONTEDISON 
SpA de Milan (cf. n° 618 p.22) procede a la liquidation de sa filiale (99,9 %) de pros­
pection et exploitation minieres (non ferreux) MONTEPONI & MONTEVECCHIO SpA de 
Cagliari (capital de Li. 14, 6 milliards apres en avoir apporte les principaux actifs a 
la SO.GER. SA-STA DI GESTIONE RICERCA & RISTRUTTURAZIONE DELLE MINIERE 
DI SARDEGNA SpA (cf. n° 613 p. 35), definitivement creee au capital autorise de Li. 
1 , 5 milliard (sous contrl'.He public) avec pour president M. Paolo de Magistris. 

MONT EDISON est associe a parite dans la nouvelle affaire avec l1 A. M. M. I. -
AZIENDA MINERARIA METALLURGICA IT ALIANA SpA de Rome (Ministere des Parti­
cipations d'Etat) et l'ENTE MINERARIO SAROO-EMSA (Igliesias). Ses autres principaux 
inter~ts dans le secteur minier sont deux filiales absolues : SALCI-ST A SALIFERA 
SICILIANA SpA de Palerme (produits potassiques) et SMI-STA MERCURIFERA ITALIANA 
SpA de Bagnore S. Fioria/ Groseeto (mercure), ainsi qu 'une participation de 49 % dans 
la societe MINERARIA DELL 1 ARGENT ARIO SpA de Monte dell Argentario/Groseeto 
(pyrites). 

I PETROLE I 
(621 / 31) Le groupe CONTINENTAL OIL C0 de Wilmington/ Del. 

(cf. n° 618 p. 39) - qui a recemm mt renonce a fusionner ses inter~ts internationaux avec 
le groupe BURMAH OIL C0 LTD de Glasgow (cf. n° 596 p~ 32), actionnaire pour 23 % 
du groupe de _Landres THE BRITISH PETROLEUM C0 LTD (cf. n° 611 p.20) - a renforce 
son reseau commercial en Republique Federale en reprenant a la compagnie KLAUS SALM 
KG (Cologne) une cinquantaine de stations-services .dans la Ruhr. 

Le groupe americain exploite ainsi dans le pays , au travers ~~ sa succursale 
CONOCO DEUTSCHLAND INC. (Hambourg) ou de sa filiale SOPI MINERALOL-PRODUKTE 
Gml?H. de Munich (cf. n° 554 p. 37), plus de 600 stations arborant les marques "Jet" et 
"Conoco". Il s'appr~te par ailleurs a porter a 25 % sa participation dans la raffinerie 
OMW-OBERRHEINISCHE MINERALOLWERKE GmbH (Karlsruhe), dont la capacite est 
en cours d' extension a 12, 5 millions de t. /an. 

(621/ 31) Les compagnies DEUTSCHE SCHACHTBAU & TIEF-
BOHR. GmbH de Lingen (cf. n° 524 p. 30) et TH. WEISSER KG de Hambourg (groupe MABA­
NAFT - cf. n° 605 p. 35) sont devenues membres d'un groupement forme notarr'll.ent par 
les societes britanniques BALL & COLLINS (OIL & GAS) LTD (qu'anime M. Keith Collins) 
et LONDON & BOMBAY UNITED INVESTMENTS LTD (actionnaire de la compagnie PRE­
MIER CONSOLIDATED OILFIELDS LTD, ou la compagnie PANOIL C0 de Dallas/Tex. 
s'est recemment defait de ses inter~ts) ainsi qu'americaine NEW ENGLAND PETROLEUM 
CORP. pour solliciter des permis d'exploration offshore en Mer du Nord. 
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I PHARMACIE I 
(621/ 32) Specialiste d'articles d'hygiene et sante pour hdpi-

taux , la compagnie THE KENDALL C0 de Boston/ Mas. (cf. n° 452 p. 26) a negocie la 
prise du contrMe en France de la STE CONTIN"ENT ALE DES OUATES & PANSEMENTS 
MULSANT & CIE Sea (Villefranche-sur-Sa6ne/Rh('}ne), en cours de transformation en SA, 
et dont les actuels proprietaires, MM. Mulsant et Rouches, resteront actionnaires pour 
24 %. 

MULSANT, qui contrale les LABORATOIRES PRIME LIA SA (Villefranche­
sur-Sadne), a realise en 1970 un chiffre d'affaires de F. 31,5 millions. 

(621/32) Le holding pharmaceutique neerlandais GIST BROCA-
DES N. V. de Delft (cf. n° 612 p. 36) - qui coiffe les entreprises KON. NED. GIST & 

SPIRITUSFABRIEK N. V. et KON. PHARMACEUTISCHE FAE.RIEKEN v/ h BROCADES 
STEERMAN & PHARMACIA N. V. - s'est assure en France, a travers sa filiale de por­
tefeuille BROCADES SA (St-Mande/ Val-de-Marne), le contr('}le de la firme LABORATOI­
RES BEYTOUT SA (St-Mande), qui assure sa representation dans le pays (cf. n° 435 p. 34). 

I PLASTIQUES I 
(621/ 32) Specialiste au Danemark de feutres en flocons de 

pierre et resines synthetiques pour thermo-isolation , la compagnie ROCKWOOL A/ S 
d'Hedehusene (groupe KAHLER & C0 IiS) a pris a Rotterdam une participation dans son 
homologue NEDERLANDSE STEENWOLFABRIEK N. V., que dirige desormais M. F.N. 
de Rooy. 

Dotee d'installations industrielles a Roermond, celle-ci (marque Lapinus) 
avait jusqu'ici comme actionnaires le groupe KON. NED. HOOGOVENS & STAALFABRIE­
KEN N. V. d'Ijmuiden (cf. n° 619 p.29), qui y conserve sa participation de 40 %, ainsi 
que les compagnies PELT & HOOYKAAS N. V. de Rotterdal (42 %) et NEDERLANDSE 
PARTICIPATIE MIJ. N. V. d'Amsterdam (18 %). Son nouvel actionnaire possede des fi­
liales ROCKWOOL en Suede et en Norvege et Suisse , et il partage le contr6le de la 
societe DEUTSCHE ROCKWOOL MIN"ERALWOLL GmbH (Gladbeck) avec l'entreprise KOKS 
& BAUSTOFFE IN"H. FRANK & WEIDMANN oHG (Cologne). 

(621 / 32) Le groupe MONTEDISON (cf. supra, p. 31) a cede 
a la filiale AIR.FIX PLASTICS LTD (Sunbury-on-Thames/Mddx.) du groupe de Londres 
AIR.FIX IN"DUSTRIES LTD (cf. n° 78 p. 23) une licence exclusive de fabrication de reci­
pients alleges en matiere plastique utilises en horticulture comme substituts des reci­
pients en bois et carton. 
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(621 / 33) La compagnie financie re de Trieste FRIULIA-SOC. 
FINANZIARIA REGIONALE FRIULI-VENEZIA GIULIA SpA (cf. n° 603 p. 29) s'est assu­
ree une participation de 20 % dans l'entreprise de profiles plastiques VIPAN SpA (Arte­
gna/Udine). 

(621 / 33) La manufacture neerlandaise de tabacs et cigares 
ELISABETH BAS SIGARENF ABRIEKEN v /h H. JOS VAN SUSANTE & C0 de Boxtel (cf. 
n° 510 p. 34) a installe une filiale a Houthalen, N. V. ELISABETH BAS, SIGARENF ABRIEK 
BELGI'.E (capital de FB. 40 millions), chargee d'exploiter une usine en cours d'acheve­
ment dans le Limbourg belge et qui produira avec 200 employes quelque 500. OOO cigares 
par semaine. 

La fondatrice, qui contrOle a Boxtel l'entreprise LA PAZ SIGARENFABRIEK 
N. V. (cf. n° 440 p. 32), appartient deµ.iis 1967 au groupe public de Stockholm SVENSKA 
TOBAKS A/B. 

I TEXTILES I 
(621 / 33) La compagnie FABRICS CREATIONS & FINANCIAL 

CORP. SA de Geneve a ete a l'origine a Milan de la firme de confection FASHION IN­
VESTORS Sas (fonds de commandite de Li. 1 million), geree par Mme Giorgia Fioretti. 

(621 / 33) Societe de portefeuille du groupe allemand de confec-
tion et commerce succursaliste de mercerie, bonneterie, tapis, etc... SINN (cf. n° 398 
p. 37), la compagnie WESTDEUTSCHE HANDELSGESE·LLSCHAFT AG (Cologne) a repris 
a la firme VERGAB-VEREINIGTE GES. ARNOLD BECKER GmbH (Saarbrticken) son con­
trOle absolu sur la chafhe de magasins GEBR. SINN GmbH (Saarbrti.cken, St-Ingbert et 
Neunkirchen) ainsi que sur la societe SATEGRO-SAARLANDISCHE TEPPICHGROSSHAN­
DLUNG, et a porte en consequence son capital de DM. 7 ,2 a 11,3 millions. 

SINN, qui possede, directement ou indirectement, une vingtaine de filiales 
en Republique Federale, Autriche (GEBR. BRAUBACH KG) et Belgique (SISO-TEXTIL SA), 
realise avec 3. 500 employes un chiffre d'affaires annuel de DM. 200 millions. 
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(621/ 34) Le groupe STE FONCIERE & FINANCIERE AGACHE-
WILLOT SA de Perenchies/Nord (cf. n° 619 p.17) a rationalise ses interi'lts dans le do­
maine de la confection au profit de la societe HENRI COU ZINEAU SA (Douai/N ord), qui 
a porte son capital a F. 15, 9 millions pour avoir : 1) regu de LA BELLE JARDINIERE 
SA de Paris (cf. n° 615 p.16) son Departement "confection" (evalue , brut, a F. 29,4 
millions); 2) absorbe les entreprises STE BOURDIN & CIE Sarl (Paris), STE DU VETE­
MENT B.J. Sarl (Calais/ P. de C. ) et SEDIVEM-STE EUROPEENNE DE DIFFUSION 
DU VETEMENT MAS CU LIN Sarl (Paris), dont les actifs ont ete globalemmt evalues , 
bruts , a F. 4, 4 millions. 

Par ailleurs, sa filiale SAINT FRERES SA de Paris (cf. n° 603 p. 35) a 
porte sa participation - directe et a travers sa filiale (absolue depuis peu) CIE COMMER­
CIALE D'INVESTISSEMENT SA (cf. n° 561 p.21) - dans le groupe de grands magasins 
de Paris AU BON MARCHE MAISON ARISTIDE BOUCICAUT SA (cf. n° 615 p.16) de 
46, 39 % a plus de 50 %. 

[TOURISME I 
(621 / 34) La compagnie h~teliere suedoise HOTEL LUNDIA 

A/ B (Lund) a procede a la dissolution ru1ticipee de sa filiale de Bruxelles LE RELAIS 
SCANDINAVE-LE RELAIS DE SUEDE SA, et en a confie la liquidation a M. Marcel La­
vianne. 

I TRANSPORTS I 
(621/ 34) Membre a Rotterdam du groupe de transports mari-

times de Dublin GEORGE BELL GROUP OF SHIPPING & TRANSPORT COS. LTD, la 
compagnie BELL LIJN N. V. (cf. n° 464 p. 37) a ouvert a Milan une representation diri­
gee par MM. E. A. F. Kaspers et Raymond Antoniet. 

(621/ 34) L'entreprise d'agence en qouane et transports inter-
nationaux MARECHAUX & CIE SA de Paris (cf. n° 414 p. 36) a dote sa filiale de Milan 
MARECHAUX ITALlANA SpA d'une succursale a G~nes. Elle a d'autre part installe une 
filiale a Nuremberg, lVIARECHO SPEDITION GmbH (capital de DM. 20. OOO), dont les 
gerants sont MM. Albert Kistner et Ch. Develey. 

(621/34) Des interi'lts allernands, portes par MM. Joseph et 
Otto Gauser (Aix-la-Chapelle) pour 50 %, et belges , portes par M. Guillaume Crosset 
(Bois-les-Dames) pour le solde, ont ete a l'origine en Belgique (Eynatten) de l'entreprise 
de transports TRAFINGA-CROSSET Sprl (capital de FB. 250. OOO) , que gerent M. Crosset 
et G. Radermacher. 
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(621/35) Affiliee au groupe DEUTSCHE LUFTHANSA AG 
de Cologne (cf. n° 601 p. 38), la firme de negoce et courtage d'avions d'occasion TRA­
VELAIR GmbH (Br~me) a procede a la dissolution anticipee de sa filiale de Paris 
TRAVELAIR-FRANCE Sarl, et en a confie la liquidation a M. Alexandre Couvelaire. 

Elle y etait associee a parite avec la societe SERVICE-STE D'ETUDES, 
DE REPRESENT AT IONS & DE VENTES A L' INTERIEUR DE LA COMMUNAUTE EURO­
PEENNE SA de Paris (cf. n° 496 p. 24). 

(621/35) Membre du groupe danois LARS FOSS (Fredensborg), 
la compagnie d'armement et transports maritimes NORD LINE A/S (Hedenstedt) s'est 
donnee une filiale a Hambourg , NORD LINE A/S & C° KG. 

(621 / 35) La compagnie de portefeuille SOFISPORT SA de 
Paris (capital de F . 19, 5 millions) s' est assuree une participation, minoritaire mais 
importante , dans la manufacture franc;aise de skis (notamment en plastique) DYNAMIC 
SA (Sillans/ Isere) . 

Ancienne COFIPAR SA (cf. n° 564 p. 33), SOFISPORT est filiale commune 
de la COFININDUS-CIE FINANCIERE & INDUSTRIELLE SA de Bruxelles (cf. n° 619 p. 34) 
ainsi que du groupe SCHNEIDER SA de Paris (directement et a travers la BANQUE DE 
L'UNION EUROPEENNE SA - cf. supra , p.30) et de la FIDIC-STE FINANCIERE DES­
MARAIS POUR L'INDUSTRIE & LE COMMERCE SA de Paris (cf. n° 558 p. 32). 

(621/ 35) Le grrupe d'edition BERTELSMAN N AG de Gutersloh 
(cf. n° 620 p. 24) a cede la participation de sa filiale UNIVERSUM-FILM GmbH (Berlin 
et GUtersloh) dans l'entreprise d'ex:ploitation de salles de cinema UFA-THEATER AG de 
DUsseldorf (cf. n° 556 p. 25) au groupe bancaire WEST DEUTSCHE LANDESBANK GIRO­
ZENTRALE de DUsseldorf et Munster (cf. n° 517 p. 35). Dans ce secteur, il conserve 
notammmt le contrOle des societes UFA-FERNSEHPRODUKTION GmbH (Berlin) et UFA­
WERBEFILM GmbH (Dllsseldorf). 

UFA-THEATER (capital de DM. 12 ,5 millions) exploite un reseau de 36 sal­
les (plus de 20. OOO places) representant un chiffre d'affaires annuel de DM. 24, 5 millions, 
ainsi que plusieurs cinemas "Drive In" (Hanovre, Gelsenkirchen, Wattenscheid, Nurem­
berg, Cologne, etc • • • ) • 

(621 / 35) Concessionnaire et licenciee pour la France des 
piscines prefabriquees du groupe MAJOR POOL CORP. de Miami/Fla., la societe IN­
TERNAT IONAL SWIMMING POOL SA-PISCINES FLORIDA (cf. n° 485 p.42) a decide de 
mettre fin aux activites de sa filiale de Francfort FLORIDA-INTERNATIONAL SWIMMrnG 
POOL GmbH, dont M. Jacques Audier sera liquidateur. 
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lNDEX DES PRJNCIPALES SOCIETES CITEES 

Abeille (L') 
A. E. G. -Telefunken 

· Agache-Willot 
A' r Liquide (L') 
Airfix 
Allen Electric & Equipement C0 

AlL" ex 
AJuwetk 
A. M. M. I. 
.. \.nd<:;rnach 

P. 13 
26 
34 
30 
32 
19 
25 
29 
31 
16 

Assurances Abeille & Paix (Les 
Ass~rances du Groupe de Paris 
Attwood 

Cies) 13 

Audi NSU Auto-Union 
Automotive Performance 
Autovermietung Selbstfahrer-Union 

B. A. c. c. I. -Beton Arme Construc-
tions Civiles & Industrielles 

Bail Equipment 
Baldwin-Lima-Hamilton Corp. 
Ball & Collins 
Banca Mobiliare Piemontese 

13 
18 
13 
22 
27 

15 
26 
21 
31 
27 

Banca Privata Finanziaria 27 
Banco de Financiacion Industrial 26 
Banco de Vizcaya 26 
Banque Internationale a Luxembourg 28 
Banque de Paris & des Pays-Bas 27-30 
Banque de I 'Union Europeenne 30-35 
Barbn-Colman C0 19 
Barnes-Hind Pharmaceuticals 20 
Bas Sigarenfabriek (Elisabeth) 33 
Beck (C. F. ) 18 
Belgonucleaire 26 
Bell Lijn 34 
Bertelsmann 35 
Belle Jardiniere (La) 34 
Beton de France 
B. L. H. -Europe 
B.N.P. 

15 
21 
30 

Bobema 15 
Bon Marche (Au) 34 
Bonnard & Garde! Ingenieurs-Conseils 18 
B.P. 31 
Brasseries R6unies de Luxembourg 29 

British Nuclear Fuels 
British Oxygen c0 

Brue! & Kjaer 
Brugeoise & Nivelles (La ) 
Burmah Oil C0 

C.A.P. Europe 
Carrier Corp. 
C. A. T. -Continentale d'Applications 

Techniques 
C. E. I. D. A. 
C. F. P. -Cie Franc;aise des Petroles 
Citroen 
Clark Equipment 
Cofinindus 
Comavi . 
Comeurop 
Cominiere 

P. 26 
19 
23 
21 
31 

' . 

21 
13 

14 
21 
35. 
28 
22 
14 

Commerce & de Commissi.on (Cie dei 13 
Continental Oil C0 31 
Controlli Elettrodomestic i 19 
Cosmopolitan Agencies 29 
Cotelle & Foucher 29 
Couzineau (Henri) 
Crawford Deur 
Credit Comme:rcia1. de France 
Credit Lyonnais 
Credito Romagnolo 

Dale Electronics 
Dana Corp. 
Deutsche Lufthansa 
Deutsche SB. . Kauf 
Deutsche Schachtbau & Tiefbohr 
Dieppe Marchand 
Douwe Egberts 
Droste Fabrieken 
Dynamic 

14 
'30 
3) 
'.!7 

?,5 

21 
35 
18 
31 
21 
28 
28 
35 

E.E.D. -European 
lopment 

Enterprises Deve-
16-25 

Elettronica San Giorgio Elsag 
Elf-E. R. A. P. 

24 
30 

Elsted Ges. FUr Elektrotechnik 24 
Empain 22 



- 37 -

E.N.I. 
Ente Minerario Sardo 
Entreprise Caroni 
Esso 
Euroelektra Nederland 
Europroj ect Holding 
Eurozym 

Fabricom 

P. 26 
31 
15 
30 
24 
27 
16 

22 
Fabrics Creations & Financial Corp. 33 
Fa.matt France 22 
F. A. R. - Fabbriche Accumulatori 

Riunite Partenope Hensemberger 2 0 
Fashion Investors 33 
Fiat 14 
Finacor ·28 
Financiere de Suez 16-26 
Financing American Finamericana 28 
Finanz Bau Holding 28 
Finimtrust 28 
Finmeccanica 24 
First Boston Corp. 28 
Floquet-Monopole 21 
Florida-International Swimming Pool 35 
Ford Motor C0 13 
Foss (Lars) 35 
Foton Publishing 23 
Friulia 

Gabonaise de Participations & de 
Developpement 

Gemca 
Genera.le (Ste) 
Genera.le de Chauffe (Cie) 
G.I.F.O.S. 
Gist-Brocades 
Graphic Sciences 
Greg-:Gary 

Haase & Ktihn 
Hachette 
Hampton & Sons 
Hartig (Georg) 
Hoechst 
Holec 
Hool & Fils (Van) 
Hotel Lundia 

33 

27 
21 
30 
22 
30 
32 
25 
18 

29 
23 
16 
30 
17 
19 

14 
34 

I. C. I. 
I. D. I. 
Infra.test 
Interbanca 
International Modern Optics 
Interrent 
Interstructa 
I. R. I. 
Irish Rubber 
Isomet 
Israel British Bank 

P. 30 
25 
18 

27 
20 
27 
27 
24 
16 
24 
13 

Istituto Centrale di Banche & Banchieri 27 
Italo-Britannica L. Manetti H. 

Roberts & C0 1 7 

Kaiser's Kaffee-Geschaft 
Keesing 
Kendall C0 (The) 

18 
23 
32 

Kerres 21 
Kluwer 23 
Kon. Ned. Hoogovens & Staalfabrieken 32 
Kredietbank 27 -28 
K.W.U.-Kraftwerke Union 26 

Laboratoires Beytout 32 
Lamson Industries 25 
Leasing Bancaya 2 6 
Leigh Investments (France) 16 
Lesieur Cotelle & Associes 29 
Lionel Corp. 25 
L ivre de Paris (Le) 23 
London & Bombay United Investments 31 
L. R. Internatioml 26 

Mabanaft 31 
Mack Trucks 
Maje Distribution 
Major Pool 
Mapa-Fit 
Marechaux Italiana 
Matthys & Fils (Julien) 
Meier & C0 (Robert) 
Mercier (Ets. Camille) 
Metallurgica & Promoting 
Metaux & Alliages 
Metro-SB. -Grossmarkte 
Mobel-Grossvertrieb 

18 
17 
35 
16 
34 
22 
19 
22 
30 
30 
17 
17 



Montecatini-Edison 
Monteponi & Montevecchio 

Mulsant 
MUnchmeyer 

Ned. Steenwolfabriek 
Nord Line 
Nova Werke Ferber & Wran 
Nuclear Power Group 

Nuodex 

P. 

Oakes Diversified Industries 
Oberrheinische Minerali:Hwerke 

Ofige 
Opie 

Pechiney 
Perlini France 
Philips 
Philper 

31-32 
31 
32 
18 

32 
35 
21 
26 
17 

22 
31 
30 
28 

30 
22 

20-25 
20 
17 

Pierrel 
Porsche 13 
Produits Chimiques Pechiney-St-

Gobain 30 
Progil 17 

Rademakers Kon. Cacao- & Choco-
ladefabrieken 28 

Razel Freres 15 
Ready Mixed Concrete 15 
Reckitt & Colman 17 
Rh<'ne-Poulenc 
R. M. c. France 
Rockwool 
Romeico Beteiligung 

Saint-Freres 
Salm (Klaus) 
Sategro 
Schneider 
Schneider Radio Television 
Schwelm & Towler Hydraulics 

S.E.A.T. 

17-30 
15 
32 
19 

34 
31 
33 

30-35 
25 
20 
14 
28 

Securite Expansion 
Siemens 26 
Siemers (C. J. H.) 27 
Signal Cos Inc . 18 
Sinder 22 
Sinn 33 
s. M. E. -Sta Meridionale Finanziaria 20 
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Smit Weld P • 19 
Socober-La Soupape i1 
Socol 14 
Sofifos 30 
s.o.F.I.S.A.G. 1.5 
Sofisport 35 
s.o.G.E.R. 31 
Sotec-Ray 22 
S.S. G. -SUddeutsche Schwefelkohlen-

stoff GmbH 1 7 17 
Slid-Chemie 

Teleton Elektro 
Tenneco 
Thorn Electrical Industries 
Towler Hydraulics 
Trafinga-Crosset 
Travelair 
Tunzini-Ameliorair 

U. F. A. -Theater 
U gine-Kuhlmann 
Ultrakust France 
U.N.A.C.O.R. 
Union Financiere Razel 
Union Financiere & Miniere 

Unipol 
Unisa Baukeramik 
Unisem Corp. 
United Aircraft Corp. 
Universum Film 

Vanandel Ver. Bedrijven 
Vergab-Ver. Ges . Arnold Becker 

Viatron France 
Vipan 
Volkswagen 
Volvo 

Wankel 
Waterloo 
Weisser (Th.) 
W estdeutsche Handel 
W estdeutsche Landesbank 

19 
17 
20 
20 
34 
35 
22 

35 
30 
24 
29 
15 
13 
29 
15 
25 
25 
35 

25 
33 
25 
33 

13-27 
13 

13 
29 
31 
33 
35 




